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Le Conseil national de recherches du
Canada (CNRC) aide considérablement 
le Canada à acquérir l’avantage entrepre-
neurial, l’avantage du savoir et l’avantage
humain qui, une fois combinés, engen-
dreront les produits, les services et les
technologies dont les Canadiens tireront
profit et qui permettront à la nation d’être
à la hauteur de la vive concurrence qui
caractérise le marché mondial actuel.

Le CNRC demeure la principale ressource
du Canada pour ce qui est du développe-
ment et de la commercialisation de la 
science et de la technologie (S-T). Depuis 
sa fondation en 1916, le CNRC n’a cessé
de multiplier les avantages qu’il procure
au Canada en discernant puis saisissant
les occasions d’exploiter la science et la
technologie. Il a adapté sans relâche ses
travaux de recherche et de développe-
ment, le soutien qu’il apporte à l’industrie
ainsi que ses services, ses programmes
et ses réseaux de commercialisation 
en fonction des exigences et des 
priorités nationales.

Le CNRC œuvre en étroite collaboration
avec l’industrie, le gouvernement et le 
milieu universitaire afin de rehausser 
la compétitivité de notre industrie par 
la S-T. Il mobilise les secteurs public et
privé pour qu’ils investissent dans de
nouvelles initiatives scientifiques et tech-
nologiques et installations de recherche,
mais aussi pour consolider les grappes
technologiques du pays entier. Le CNRC
aide les petites et moyennes entreprises
à adopter de nouvelles technologies, à
mettre au point de nouveaux produits et
services, et à accroître leur compétitivité
sur les marchés d’aujourd’hui.

CONSEIL NATIONAL DE RECHERCHES CANADA

Également disponible en version électronique (HTML et PDF)
à : http://www.cnrc-nrc.gc.ca
© Sa Majesté la Reine du Chef du Canada, 2008
No de catalogue : NR16-87/2008F-PDF
ISBN : 978-0-662-08568-3

Avec Réaliser le potentiel des sciences et de la technologie au profit du Canada, sa stratégie

pour les sciences et la technologie, le gouvernement canadien confirme que la recherche, 

l’innovation et la commercialisation des nouveaux produits, services et procédés occupent une

place prépondérante dans l’essor économique du pays et dans la qualité de la vie qu’on y mène.
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Le CNRC met la science à l’œuvre pour
les Canadiens depuis des décennies.
Fort de cette expérience, depuis 2000,

il se lie étroitement aux intervenants des
communautés et régions du Canada pour
faire de notre pays un leader mondial dans
les secteurs clés de la technologie. Les 
11 grappes technologiques nées de cette 
initiative intègrent les ressources de l’indus-
trie, du gouvernement et des universités
grâce à des partenariats d’un nouveau genre
qui procurent aux entreprises canadiennes
les avantages technologique et entrepre -
neurial dont elles ont besoin pour innover 
et surpasser leurs concurrents sur le marché
mondial. Ces grappes créent le contexte 
permettant l’éclosion d’idées qui se mueront
en innovations appelées à aplanir les défis
nationaux dans de multiples domaines dont
l’environnement, la santé et la productivité.

La stratégie échafaudée par le gouvernement
canadien pour les sciences et la technologie
— Réaliser le potentiel des sciences et de la
technologie au profit du Canada — renforce
les bénéfices de l’approche des grappes
technologiques. Au début de 2008, le gou-
vernement canadien annonçait qu’il injecterait
118 millions de dollars en trois ans dans six
des 11 grappes créées par le CNRC. Grâce 
à ces fonds, le CNRC multipliera les succès
qu’il a déjà engrangés en consolidant les
avantages de cette approche entrepre-
neuriale, du savoir accumulé et du potentiel
humain du Canada, afin de lui assurer le
leadership mondial dans les sciences et 
la technologie.

Les sommes additionnelles destinées 
aux grappes technologiques canadiennes 
démontrent clairement que le CNRC doit se
porter à la rencontre des petites et moyennes
entreprises scientifiques et technologiques 
en quête de partenaires qui accepteront 
de partager avec elles risques et investisse-
ments, afin qu’elles tirent pleinement parti
des possibilités susceptibles d’en faire des
joueurs de calibre international.

L’évolution des grappes technologiques 
illustre bien le rôle de catalyseur qui incombe
de plus en plus au CNRC dans l’innovation.
Par un savant amalgame de programmes, 
de services et d’expertise ciblés au cœur 
de chaque grappe, le CNRC met à la dis-
position des intéressés les instruments et 
le savoir-faire qui leur permettront de nouer
des liens tout en leur procurant une aide 
spécialisée, là où elle s’avère la plus utile 
et la plus pertinente.

Pareil engagement dans les grappes 
technologiques du CNRC a déjà des réper-
cussions. Des partenaires du CNRC dans 
diverses communautés identifient leurs atouts
scientifiques et technologiques, déterminent
comment le mieux les développer, puis

échafaudent des stratégies afin de voir leurs
projets aboutir. Des chercheurs des mêmes
grappes technologiques accèdent à de 
nouvelles installations et à une aide fraîche,
transformant ces communautés en aimant
attirant le talent. Les entreprises scienti-
fiques et technologiques qu’abritent déjà 
les grappes bénéficient d’un meilleur soutien 
et de meilleurs réseaux, accédant aussi plus
aisément au personnel, aux programmes 
et aux services. De nouvelles entreprises
voient le jour dans les communautés où 
les grappes se sont établies, et le CNRC 
les appuie dans le développement de leurs
technologies et dans les étapes cruciales 
au terme desquelles elles se métamor-
phoseront en commerces florissants et 
lucratifs. Ces retombées immédiates ne 
pourront qu’augmenter avec le temps; les
sommes toujours plus importantes investies
dans les travailleurs hautement qualifiés,
dans l’excellence de la recherche et dans 
la croissance des entreprises rapportant 
sans cesse davantage au Canada.

« L’initiative des grappes technologiques du Conseil national 
de recherches du Canada favorise des partenariats de recherche
entre les gouvernements fédéral et provinciaux, les administrations
municipales, l’industrie et le secteur de l’enseignement supérieur.
Elle permet d’accélérer la commercialisation de nouvelles tech-
nologies mises au point par de petites et moyennes entreprises, 
et de créer une capacité régionale en S et T dans des industries 
et des secteurs clés partout au Canada. »
GOUVERNEMENT DU CANADA : RÉALISER LE POTENTIEL DES SCIENCES ET DE LA TECHNOLOGIE AU PROFIT 
DU CANADA (2007)

Créer des grappes technologiques internationalement concurrentielles, c’est-à-dire des 
regroupements d’entreprises de haute technologie spécialisées dans un secteur particulier, est 

l’une des meilleures stratégies qui soient pour alimenter l’essor de notre économie. De telles grappes
rassemblent les gens, les connaissances et l’esprit d’entreprise qui se conjugueront pour transformer

les découvertes scientifiques et technologiques en innovations et apporteront une solution aux 
problèmes actuels, tout en ouvrant de nouvelles portes au Canada comme au reste du monde.

C R É AT I O N  D E  G R A P P E S  

TECHNOLOGIQUES 
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UN LEADERSHIP MOBILISATEUR 

La présence d’un établissement de recherche
public ou d’une université exerce un attrait 
sur les chercheurs de haut calibre, ce qui favo -
rise souvent le développement d’entreprises 
novatrices. Toutefois, il en faut davantage pour 
assurer le succès d’une grappe technologique.
Une certaine persistance est indispensable, 
car il faut parfois plusieurs décennies avant
qu’une grappe atteigne la maturité. L’impulsion
nécessaire au développement d’une grappe
doit donc venir de la collectivité même et aller 
dans le sens de ses priorités, et la grappe doit 
pouvoir compter sur la présence de réseaux 
efficaces et de champions locaux déterminés.

En ce qui concerne la prise en charge 
efficace du développement de grappes 
technologiques, le CNRC a acquis ses 
titres de noblesse. Non seulement met-il à
contribution ses compétences en R-D, mais 
il met aussi dans la balance le leadership, 
l’information et les réseaux nécessaires au
jaillissement d’idées novatrices et au transfert
subséquent des fruits de la recherche des
laboratoires vers le marché. Grâce à ses
atouts diversifiés, le CNRC contribue de 
multiples manières au succès des grappes 
en adaptant son action aux atouts et aux 
besoins de chaque collectivité.

DES RETOMBÉES CONCRÈTES

Les grappes technologiques vitalisent 
l’économie canadienne et les économies 
locales, et exercent un attrait irrésistible 
qui facilite le recrutement de chercheurs 
de talent partout dans le monde. Elles s’ap-
puient sur des partenariats communautaires
qui appréhendent l’avenir avec confiance en
travaillant à la création à l’échelle locale d’une
capacité en innovation et en science, et à la
compétitivité des entreprises. Elles créent un
climat propice à l’évolution d’un simple noyau
de partenaires en une masse critique de per-
sonnes compétentes, de capitaux et d’entre-
preneurs dont les activités peuvent influer 
sur la vie de gens partout sur la planète.

DES PERSONNES REMARQUABLES. 
DES ESPRITS BRILLANTS.

Reconnu mondialement pour ses travaux 
de recherche et ses innovations, le Conseil
national de recherches du Canada aide le
pays à se doter d’une économie du savoir de
calibre mondial. Le CNRC compte pour cela
sur un effectif de quelque 4 000 employés
compétents et créatifs, tenus en haute estime
par leurs collègues et leurs collaborateurs des
quatre coins du monde. Grâce à l’excellence
dont ils font preuve et à leurs innovations, ces
employés accumulent les prix internationaux,
dont un Prix Nobel et un Oscar, sans oublier
leur contribution au succès des athlètes 
canadiens aux Jeux olympiques.

GRAPPES  TECHNOLOGIQUES   

INITIATIVES DU CNRC
Rayonnement mondial, portée locale
Le CNRC joue un rôle central dans la recherche par le Canada d’avantages concurrentiels
s’appuyant sur les atouts scientifiques et technologiques des différentes collectivités du
pays. En participant au développement de grappes technologiques, le CNRC est devenu
un véritable catalyseur des progrès technologiques et de la croissance économique dans
toutes les régions du Canada.

Grâce à son modèle efficace de développement de grappes technologiques, le CNRC
stimule et favorise la création de l’avantage entrepreneurial et humain à l’échelle locale,
tout en utilisant l’effet de levier que lui procure l’avantage du savoir dont il dispose déjà et
en s’appuyant sur ses ressources nationales et internationales, ses capacités scientifiques
et technologiques, ses réseaux et ses partenariats. Cette méthode éprouvée lui permet, 
en qualité de partenaire déterminé et ouvert, d’appuyer les efforts de chaque grappe 
en fonction des besoins qui lui sont 
propres et en tenant compte des 
possibilités et des difficultés 
qui lui sont particulières.

Vancouver
Technologies
des piles à 
combustible et
de l’hydro gène

Regina
Infrastructures 
urbaines durables

Edmonton
Nanotechnologie

Saskatoon
Santé et 
bien-être par
les plantes Winnipeg

Technologies 
biomédicales

Halifax
Sciences 
de la vie

Ottawa
Photonique

Fredericton 
et Moncton
Technologie de 
l’information et 
affaires électroniques

St. John’s
Technologies

océaniques

Charlottetown
Sciences 
nutritionnelles 
et de la santé

Saguenay
Transformation 
de l’aluminium
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DES ACTEURS BIEN POSITIONNÉS
STRATÉGIQUEMENT

Même s’il existe des centres
de recherche sur les piles 
à combustible ailleurs au
Canada, Vancouver demeure
à l’échelle nationale la plaque
tournante des activités de 

R-D d’avant-garde, puisque près de 70 % 
des quelque 1 500 emplois canadiens dans 
ce domaine y sont concentrés.

Cette concentration d’activités coïncide avec
le lancement par le CNRC en 1998 d’une
stratégie dynamique de développement.
Plusieurs initiatives sont nées de ce plan :
• construction d’un centre de recherche 

de pointe sur les piles à combustible et
acquisition par la région des compétences
nécessaires à la création d’un avantage du
savoir dans le secteur de l’hydrogène et
des piles à combustible;

• création d’une association nationale,
aujourd’hui appelée Hydrogène et Piles 
à combustible Canada, afin d’accélérer le
développement de ce secteur au Canada
et de faciliter la croissance des entreprises
privées de ce secteur;

• élaboration du Programme national des
piles à combustible et de l’hydrogène, 
une initiative de recherche qui mise sur 
les compétences des chercheurs les 
plus émérites des six grands centres de
recherche du CNRC répartis d’un bout 
à l’autre du Canada.

COMMERCIALISATION CONCERTÉE 
DES RÉSULTATS DE LA RECHERCHE

L’objectif central du CNRC consiste à 
maintenir le leadership du Canada dans le 
domaine en émergence de la R-D sur les
piles à combustible et l’hydrogène, et dans 
la commercialisation des découvertes qui 

en sont issues. Pour atteindre cet objectif, 
le CNRC a appuyé l’établissement de la
Carte routière canadienne sur la commer-
cialisation des piles à combustible, une 
initiative fédérale qui a rassemblé une 
quarantaine d’intervenants dans le but 
de cerner les possibilités dans ce domaine 
et d’élaborer une éventuelle stratégie 
de commercialisation des technologies. 
Le nombre d’organisations qui se sont 
associées au CNRC pour mettre des tech-
nologies d’avant-garde sur le marché a 
doublé, portant le total à 19 collaborations
avec des entreprises, 14 partenariats avec
des universités et 8 projets internationaux.

Le CNRC a également resserré les liens 
qui l’unissaient à trois universités de la région
afin de contribuer au développement et au
recrutement de talents pour l’industrie locale,
d’établir des consortiums dans le secteur 
de l’hydrogène et des piles à combustible 
et de miser sur les ressources présentes de
manière à créer un avantage du savoir pour
la région et le Canada.

VANCOUVER

TECHNOLOGIES DES PILES À 
COMBUSTIBLE ET DE L’HYDROGÈNE

Répondre aux besoins énergétiques du monde tout en préservant l’environnement
est une des priorités de la stratégie fédérale en science et en technologie. Le
développement et la commercialisation de technologies de piles à combustible 
et de l’hydrogène dans la région de Vancouver sont à la base du processus qui
permettra de relever ce défi. La région de Vancouver est d’ores et déjà le siège du
groupe le plus évolué d’entreprises et d’organisations vouées au développement de
technologies liées aux piles à combustible et à l’hydrogène. D’ici 2017 — alors que,
selon les spécialistes, la valeur globale annuelle de ce marché se calculera en billions 
de dollars — c’est grâce aux investissements stratégiques précoces du CNRC que la
grappe de Vancouver aura pu saisir une part importante de ce marché.
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DÉMONSTRATION DU POTENTIEL 
DES PILES À COMBUSTIBLE

Pour assurer la croissance de la grappe 
technologique de Vancouver, surmonter 
les obstacles techniques et autres à son
développement et établir un avantage du
savoir en attirant des chercheurs de premier
plan dans le secteur des piles à combustible,
le CNRC mène des projets de démonstration
de technologies novatrices tels que :
• aménagement d’un poste de ravitaillement

en hydrogène et d’un réservoir de
stockage d’hydrogène;

• utilisation de panneaux photovoltaïques 
qui transforment l’énergie solaire en hydro-
gène alimentant des piles à combustible;

• exploitation d’une génératrice à piles 
à combustible à oxyde solide de cinq
kilowatts qui alimente des immeubles 
en électricité et en chauffage.

MONTRER LA VOIE

L’Autoroute de l’hydrogène (Hydrogen
HighwayMC) de la Colombie-Britannique, projet

mené par Hydrogène et Piles à combustible
Canada et par l’Alliance canadienne
sur les piles à combustible dans les
transports de RNCan, fait partie inté-
grante de la stratégie de la grappe des
piles à combustible du CNRC. Perçue

comme l’une des principales attractions
des Jeux olympiques d’hiver de 2010,

l’Autoroute de l’hydrogène partira de
l’aéroport de Vancouver pour se diriger vers 
le Nord jusqu’au centre de villégiature de
Whistler. Un nouveau laboratoire de recherche
du CNRC comptera parmi les sept stations
d’hydrogène de l’Autoroute où on offrira 

le ravitaillement en hydrogène ainsi que la 
démonstration de projets dans le secteur 
des transports, des piles à combustible 
stationnaires et des micropiles à combustible.

UNE OCCASION UNIQUE POUR LES PME

Dans le cadre de ses investissements stra-
tégiques dans la recherche sur les piles à
combustible, le CNRC exploite un labora-
toire public d’essais de pointe sans égal en
Amérique du Nord. On y trouve notamment
une salle à atmosphère contrôlée pour les
technologies de l’hydrogène où l’on peut
simuler des conditions climatiques extrêmes,
allant d’un environnement polaire à un 
environnement tropical — les petites et
moyennes entreprises (PME) y testeront 
de nouveaux modèles de piles à combus-
tible et y adapteront leurs innovations pour 
le marché international, ce qui complètera 
les investissements du secteur privé dans 
la recherche et le développement.

RÉPONDRE AUX BESOINS DE L’INDUSTRIE

Pour répondre aux besoins en constante
évolution de la grappe technologique de
Vancouver dans le secteur des piles à com-
bustible, le CNRC a déménagé en 2006 ses
activités de recherche dans une nouvelle 
installation construite au coût de 19 millions
de dollars sur des terrains appartenant à
l’Université de la Colombie-Britannique. Le
CNRC y concentrera les travaux dans trois
grands domaines :
• la technologie des membranes à échange

de protons;
• la technologie des piles à combustible à

oxyde solide;

• le développement de nouveaux matériaux
en vue de perfectionner les stratégies 
de production, de compression et de
purification de l’hydrogène.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Hydrogène et Piles à combustible Canada
• Université Simon Fraser
• Université de la Colombie-Britannique

• Université de Victoria
• Gouvernement de la

Colombie-Britannique
• Diversification de l’éco-

nomie de l’Ouest Canada
• Ressources naturelles Canada
• Industrie Canada
• Environnement Canada
• Défense nationale Canada
• Commerce extérieur Canada
• Transports Canada
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• La valeur du marché mondial des 
piles à combustible devrait atteindre 
2,6 billions de dollars US d’ici 2021.

• En 2005, le chiffre d’affaires des 
entreprises canadiennes du secteur 
des piles à combustible atteignait 
134 millions de dollars.

• Plus de 70 % des quelque 1 500 per-
sonnes travaillant dans le domaine de 
la R-D sur les piles à combustible au
Canada sont concentrées à Vancouver.

• En 2005, les membres de la grappe
technologique ont engagé 218 millions
de dollars dans des activités de R-D.

Faits et chiffres

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

1998 Début de la formation de la grappe du CNRC par la création d’un groupe de travail

1999 Ouverture par le CNRC d’un laboratoire sur les piles à combustible au Centre
d’innovation de Vancouver

2000 Participation du CNRC à la création de ce qui allait devenir Hydrogène et Piles 
à combustible Canada, une association industrielle nationale

2003 Annonce par le CNRC et Diversification de l’économie de l’Ouest Canada de 
l’octroi de 1,5 million de dollars pour la construction de la seule salle à atmo-
sphère contrôlée pour les technologies de l’hydrogène en Amérique du Nord

2003 Lancement par le CNRC de la Carte routière canadienne sur la commercialisation
des piles à combustible, une initiative rassemblant de nombreux intervenants

2004 Inauguration de l’Autoroute de l’hydrogèneMC

2004 Annonce par le gouvernement canadien de l’octroi de crédits de 15 millions de
dollars pour la création de l’Institut d’innovation en piles à combustible du CNRC
(IIPC-CNRC)

2006 Inauguration officielle de l’IIPC-CNRC

2008 Annonce par le gouvernement du Canada d’un réinvestissement de 13,6 millions
de dollars dans l’initiative de développement d’une grappe technologique dans 
le secteur des piles à combustible et de l’hydrogène
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MINI-PARTICULES, MAXI-OBJECTIFS

La décision audacieuse du CNRC d’ériger
avec des partenaires une installation de
recherche en nanotechnologie de 120 mil-
lions de dollars à Edmonton a été prise 
dans un objectif très précis : faire du Canada
un chef de file mondial de la recherche en
nanotechnologie. Ce nouveau laboratoire 
est déjà la plaque tournante de la grappe 
du secteur de la nanotechnologie en pleine
croissance à Edmonton. Créé en 2001 
dans le cadre d’un partenariat entre le
CNRC, l’Université de l’Alberta et les 
gouvernements de l’Alberta et du Canada,
l’Institut national de nanotechnologie (INN)
peut accueillir jusqu’à 30 chercheurs princi-
paux qui peuvent collaborer ensuite avec 
plus de 100 scientifiques universitaires et 
120 chercheurs et employés.

NAISSANCE D’UN CHAMPION

La grappe d’Edmonton regroupe plus 
de deux douzaines d’organisations com-
merciales possédant des compétences 
reconnues dans certains domaines spécia-
lisés des nanosciences. Ses intérêts sont
défendus par NanoMEMS Edmonton, un
champion dynamique déterminé à créer 
une capacité régionale de R-D dans les 
« technologies du petit » et à multiplier les 
effets des activités de la grappe grâce à 
des partenariats public-privé conclus avec
des partenaires de partout dans le monde.
NanoMEMS Edmonton se consacre 
au développement et à la croissance 
d’entreprises commerciales axées sur 
le développement de micro-produits 
et de nanoproduits dans toute la région
d’Edmonton. 

RASSEMBLER LES PRINCIPAUX ACTEURS

Le CNRC a déjà démontré sa capacité de 
regrouper des organismes technologiques en
vue de poursuivre des stratégies collectives
de recherche et de commercialisation. En
2002, le CNRC a lancé l’idée d’une table
ronde sur le développement d’une grappe
technologique afin d’établir des liens entre
l’INN et les principaux intervenants de la 
collectivité. Pour contribuer à l’élaboration
d’une vision commune de la grappe 
et de ses orientations stratégiques,
des représentants du CNRC ont
siégé au sein du comité directeur
de NanoMEMS Edmonton, de 
la commission consultative du
Microsystems Technology Research
Institute et du conseil d’administration
de CMC Microsystems, soit autant
d’acteurs importants qui 
favorisent la croissance et 
la création d’entreprises
porteuses de techno-
logies prometteuses,
conformément à 
l’engagement 
du gouvernement
du Canada 
d’accroître
l’innovation 
et la com-
mercialisation
dans le secteur
privé.

EDMONTON

NANOTECHNOLOGIE

La nanotechnologie est une science qui consiste à manipuler un par un des atomes 
et des molécules en vue d’obtenir des produits et des procédés révolutionnaires. 
Même si elle en est encore à ses premiers balbutiements, elle pourrait transformer 
tout ce que fabrique l’homme, des transistors aux gratte-ciel. Sachant que le marché
des nanoproduits et des nanoservices pourrait franchir le cap des 1,5 billion de dollars 
US annuellement d’ici 2015, le gouvernement du Canada est sensible à l’avantage 
concurrentiel que le Canada pourrait acquérir en devenant un chef de file mondial 
de la nanotechnologie. Dans leur recherche de possibilités d’affaires, l’industrie et les
universités se sont donc tournées vers le CNRC afin d’avoir accès à ses compétences 
en R-D dans cette discipline et de bénéficier de ses capacités uniques de catalyseur 
des partenariats et de l’innovation.
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RENFORCER LA CAPACITÉ DE RECHERCHE

Le CNRC et l’Université
de l’Alberta ont pris l’en-
gagement de recruter au
Canada et à l’étranger
les chercheurs les plus
méritants du secteur 
de la nanotechnologie.

Ainsi, grâce à sa structure de dotation 
particulière (les chercheurs principaux étant
autorisés à partager leur temps entre une
tâche d’enseignement à l’université et la 
direction de groupes de recherche), l’INN 
a déjà réussi à attirer à Edmonton certains
des meilleurs chercheurs de la discipline. 
À ce jour, des chercheurs venant de plus de
30 pays travaillent à l’INN. Cette démarche
contribue à conférer un avantage du savoir
encore plus grand au Canada.

CENTRE D’INNOVATION DE L’INN

Ayant pour mission d’offrir aux entreprises
des laboratoires et des bureaux où elles 
peuvent mener leurs activités commerciales,
le Centre d’innovation de l’INN aide les 
entreprises technologiques en démarrage
ainsi que des entreprises établies suscepti-
bles de bénéficier de la proximité avec les 
installations et les compétences du CNRC 
et de l’Université de l’Alberta. Grâce à la 
politique des « portes tournantes » appliquée,
15 entreprises peuvent simultanément y 
occuper des locaux et collaborer avec des
chercheurs de « l’institut canadien le plus
prestigieux dans le domaine de la nano-
technologie ». Le Centre offre trois grandes
catégories de services :
• location de laboratoires et de bureaux;
• accès à des compétences techniques 

par l’entremise de services de caracté-
risation des matériaux, à l’accessibilité 
des installations, à des contrats de

recherche et à des projets de recherche
stratégiques conjoints;

• offre de services conçus pour les aider 
à planifier leurs activités commerciales, 
à obtenir du financement et à élaborer
leurs stratégies.

« L’Institut national de
nanotechnologie est l’édifice le
plus important d’Edmonton. »
STEPHEN MANDEL, MAIRE, VILLE D’EDMONTON

LES PARTENAIRES DE 
LA GRAPPE DU CNRC

• Université de l’Alberta
• Gouvernement de l’Alberta
• NanoMEMS Edmonton
• Edmonton Economic Development

Corporation
• Diversification de l’économie de l’Ouest

Canada

INSTALLATIONS À LA FINE POINTE

Sur la somme initiale de 120 millions de 
dollars investie par le CNRC, l’Université 
de l’Alberta et le gouvernement de l’Alberta,
environ le tiers a été consacré à la construc-
tion d’un établissement de recherche qui
abrite certains des laboratoires les plus 
silencieux au Canada. L’INN offre en effet 
aux entreprises des laboratoires où les vibra-
tions sont ultra basses et où les interférences
électromagnétiques et les bruits acoustiques
sont virtuellement éliminés. Ce sont des 
conditions absolument essentielles à la
recherche en nanotechnologie et ces labo-
ratoires sont indispensables pour attirer des
scientifiques de calibre mondial parmi les 
collaborateurs de l’Institut. L’immeuble de six
étages et de 20 000 mètres carrés est doté de
laboratoires spécialisés en synthèse chimique
et biochimique ainsi qu’en analyse des struc-
tures à l’échelle atomique. Le CNRC a équipé
ses laboratoires d’équipement scientifique
ultra perfectionné au coût total de plus de 
40 millions de dollars, dont un microscope
électronique à transmission assorti d’un pisto-
let à émission électronique de champ froid.

• Edmonton s’enorgueillit de posséder l’installation de recherche en nanotechnologie 
la plus avancée au Canada.

• Le marché mondial des nanoproduits et des nanoservices pourrait atteindre la valeur 
astronomique de 1,5 billion de dollars US par année d’ici 2015.

• Collectivement, le CNRC et l’Université de l’Alberta comptent 55 équipes de recherche,
c’est-à-dire plus de 400 chercheurs, étudiants postdoctoraux, techniciens et étudiants
diplômés, travaillant dans le domaine de la nanotechnologie.

• Un nanomètre équivaut à un milliardième de mètre, soit 1/80 000 du diamètre d’un
cheveu humain.

Faits et chiffres

8158_NRC_ClusterReport_fv5:ClusterReport  4/3/08  11:44 AM  Page 7



8 LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008

UN PUISSANT CATALYSEUR

L’expérience vécue à Saskatoon démontre bien
comment le CNRC peut servir de catalyseur à
la création d’un avantage concurrentiel et au
développement de grappes technologiques. 
En 1983, le CNRC a modernisé son centre de
recherche à Saskatoon, incitant le milieu de la
biotechnologie des plantes à en faire sa plaque
tournante. Son centre de recherche — l’Institut
de biotechnologie des plantes du CNRC — 
offre aux entreprises un éventail complet de
services, dont l’accès à ses laboratoires et à 
de l’équipement de recherche de pointe en
génomique. L’installation de partenariat indus-
triel accueille par ailleurs des entreprises durant
leurs premières années d’activité cruciales, 
et leur offre un accès à des technologies et 
à des compétences commerciales.

UNE GRAPPE SOLIDE ET EN CROISSANCE

Regroupant aujourd’hui plus de 60 entre-
prises engagées dans des activités de R-D
en biotechnologie agricole de pointe, soit 
30 % de la recherche effectuée au Canada
dans ce domaine, la grappe de Saskatoon
mise sur son expérience technologique et
ses compétences uniques en commerciali-
sation pour se diversifier dans des marchés
en expansion rapide tels que : les aliments
fonctionnels, les produits nutraceutiques 
et les produits pharmaceutiques à base 
de plantes. Saskatoon se classe d’ailleurs
parmi les villes les plus concurrentielles du
monde dans le secteur de la transformation
des aliments. La grappe affiche un chiffre
d’affaires annuel de près d’un milliard 
de dollars.

RALLIER LES ACTEURS IMPORTANTS

Noyau des activités de la grappe de
Saskatoon, le CNRC a réussi à rallier des
partenaires importants autour d’objectifs 
communs clés. Par exemple, de concert 
avec Agriculture et Agroalimentaire Canada,
l’Université de la Saskatchewan,  Protein
Oilseed Starch Corp. et Ag-West Bio Inc., 
le CNRC a élaboré une vision en vue de 
diversifier les activités de la grappe dans 
le domaine des produits de santé naturels.
Conformément à l’orientation énoncée dans 
la stratégie en science et en technologie du
gouvernement du Canada, le CNRC utilise
donc son enveloppe budgétaire annuelle de
10 millions de dollars comme un levier pour 
inciter ses partenaires des secteurs privé et
public à investir à leur tour plus de 30 millions
de dollars. Pendant que les acteurs de la

SASKATOON

SANTÉ ET BIEN-ÊTRE 
PAR LES PLANTES

Saskatoon compte parmi les régions les plus dynamiques du monde dans le domaine 
de l’innovation et de la commercialisation des biosciences. L’évolution de la grappe 
en biotechnologie agricole du CNRC — d’une petite collectivité industrielle à un acteur
mondial procurant du travail à quelque 1 100 personnes au niveau local — est un 
exemple éloquent de la manière dont une pensée visionnaire et une planification
rigoureuse peuvent transformer la recherche financée par le gouvernement fédéral 
en produits commercialisables, moyennant un appui financier important du secteur 
privé en recherche, développement et commercialisation. Cette grappe est aujourd’hui 
reconnue à l’échelle mondiale pour contribuer de manière importante aux progrès de 
la science et de la technologie visant à améliorer la santé et le mieux-être. 
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grappe collaborent et développent des 
produits, des méthodes et des stratégies de
commercialisation de pointe, l’Université de la
Saskatchewan continue de former du person-
nel hautement qualifié, ce qui accroît l’avan-
tage humain dont cette grappe bénéficie déjà.

EXCELLENCE EN COMMERCIALISATION

• Les travaux novateurs du CNRC il y a
plusieurs décennies ont mené à l’invention
du canola. Le CNRC continue de travailler
avec ses partenaires dans le cadre, entre
autres, d’une alliance stratégique de 
10 millions de dollars avec Dow
AgroSciences Canada.

• L’installation de partenariat industriel du
CNRC à Saskatoon héberge Saponin Inc.,
une nouvelle entreprise appuyée par 
des capitaux de risque de 2,2 millions 
de dollars afin de commercialiser une
technologie conçue par le CNRC
s’appuyant sur les saponines de Prairie
CarnationMC qu’on se propose d’utiliser
pour améliorer la santé humaine et
animale et à d’autres fins.

• Le CNRC a aussi conclu un accord de
recherche conjointe avec Prairie Plant
Systems pour étudier le potentiel des
plantes comme nouvelle plate-forme de
production de produits pharmaceutiques.

RÉPONDRE AUX BESOINS DE L’INDUSTRIE

Afin d’appuyer les priorités de diversifica-
tion de la grappe et d’accroître la part de
Saskatoon et du Canada sur le marché 
mondial de la biotechnologie, qu’on estime 
à plus de 49 milliards de dollars US, le centre
de recherche du CNRC a réorienté ses pro-
grammes dans trois secteurs prioritaires :
• production de bioproduits à base 

de plantes;
• production de composés issus de plantes

ayant des effets bénéfiques sur la santé
humaine;

• recherche en génomique pour accroître 
le rendement et la diversité des cultures
canadiennes.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Agriculture et Agroalimentaire Canada
• Ag-West Bio Inc.
• Dow AgroSciences Canada
• Ministère de l’Entreprise et de l’Innovation

de la Saskatchewan
• Saskatchewan Research Council
• Université de la Saskatchewan
• Diversification de l’économie de 

l’Ouest Canada
• Wellness West (et ses partenaires)
• Western Canadian Functional 

Food Network

• Ministère de l’Agriculture et de
l’Alimentation de la Saskatchewan

• PME productrices d’aliments fonctionnels
et de produits de santé naturels de 
l’Ouest du Canada

LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008   9

« Depuis sa création en 1983, le Centre de recherche sur la
biotechnologie des plantes du CNRC joue un rôle crucial dans le
succès de la grappe du secteur de la bioéconomie en Saskatchewan 
et participe au développement et à la commercialisation de
technologies novatrices. »
ASHLEY O’SULLIVAN, PRÉSIDENT-DIRECTEUR GÉNÉRAL, AG-WEST BIO INC.

• La grappe représente 30 % du secteur
canadien de l’agrobiotechnologie et
compte 60 entreprises ayant un chiffre
d’affaires annuel de près d’un milliard
de dollars.

• Trente entreprises du secteur de la 
nutraceutique et des aliments fonc-
tionnels génèrent un chiffre d’affaires
annuel de près de 60 millions de dollars.

• La grappe a investi 120 millions de
dollars dans la génomique entre 2001
et 2007.

• Les entreprises et organisations de 
la grappe comptent 1 100 employés,
dont 400 chercheurs et professionnels
de la technologie.

• La grappe s’efforce actuellement 
de conquérir le marché mondial de la 
nutraceutique dont la valeur annuelle
se situe déjà à 172 millions de dollars.

• L’installation de partenariat industriel
du CNRC héberge actuellement six 
locataires en plus de mettre ses labo-
ratoires à la disposition d’entreprises
non locataires.

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

1983 Engagement par le laboratoire du CNRC à favoriser l’excellence en R-D de la biotechnologie des plantes

2002 Engagement par le gouvernement du Canada à verser 10 millions de dollars au CNRC à l’appui d’une
grappe technologique ayant pour objet la santé et le mieux-être par les plantes à Saskatoon

2003 Inauguration de l’installation de partenariat industriel construite au coût de 15,4 millions de dollars

2004 Fusion des groupes de la grappe s’intéressant à l’agrobiotechnologie, à la nutraceutique et aux bioproduits

2005 Conclusion d’un partenariat entre le CNRC et Bioriginal en vue de procéder à l’évaluation du 
contexte technologique de la production d’huiles de plantes ayant des effets bénéfiques précis sur 
la santé humaine

2006 Ouverture du Centre de commercialisation BioAccess du CNRC

2006 Création du consortium de recherche en produits naturels NAPGEN comptant 28 membres d’universités
et d’organisations de recherche canadiennes, ayant comme objectif commun de développer des outils
pour l’étude génomique des plantes susceptibles d’avoir des effets bénéfiques sur la santé humaine

2008 Le gouvernement du Canada annonce un réinvestissement de 5 millions de dollars dans la grappe 
technologique de la santé et bien-être par les plantes du CNRC

Faits et chiffres

8158_NRC_ClusterReport_fv5:ClusterReport  4/3/08  11:44 AM  Page 9



Les partenaires de la grappe technologique
de Regina dans le secteur des infrastructures
durables cherchent de nouvelles méthodes
pour entretenir et développer ces infrastruc-
tures vitales. Avec l’aide de ses réseaux dans
les secteurs public et privé, le CNRC met à
contribution ses compétences dans un effort
collectif de tous les acteurs du marché visant
à développer et transférer des technologies
et des méthodologies qui répondent aux 
besoins cruciaux d’infrastructures et créent
des débouchés d’affaires en instaurant à
Regina un avantage pour tout le Canada. 
Le CNRC aide ainsi le gouvernement du
Canada à respecter ses engagements dans
le secteur des technologies et des sciences
environnementales qui font une véritable 
différence dans la vie des Canadiens.

UN « LABORATOIRE VIVANT »

Le CNRC et ses partenaires ont fait de Regina
et de sa région un véritable « laboratoire vivant »
où sont analysées et mises à l’essai plusieurs

innovations. Ce statut de laboratoire vivant, 
la ville le doit au climat de la région, aux con-
ditions de sol et à sa géographie particulière.
Les leçons tirées dans le cadre des projets 
expérimentaux menés à Regina et ailleurs 
en Saskatchewan accélèrent la conversion
des nouvelles technologies et solutions 
en pratiques exemplaires qui sont ensuite 
susceptibles de créer des débouchés com-
merciaux ailleurs au Canada et dans le monde.

PARTENARIAT POUR LE SUCCÈS

Le CNRC, la Ville de Regina, l’Université 
de Regina, Diversification de l’économie de
l’Ouest Canada et le Gouvernement de la
Saskatchewan ont ensemble créé l’organisme
Communities of Tomorrow. Cet organisme
communautaire facilite la collaboration entre
les entreprises et chercheurs de la région afin
qu’ils développent des solutions novatrices
qui pourront ensuite être commercialisées 
sur le marché mondial.

TRANSFERT DES FRUITS DE LA
RECHERCHE DANS LES COLLECTIVITÉS

Depuis 2003, le CNRC travaille avec des
partenaires à de nombreux projets reflétant
les engagements du Canada à atteindre 
l’excellence dans la poursuite de ses prio-
rités dans le domaine de l’environnement 
et des infrastructures. Il a contribué à définir
les besoins de l’industrie et les problèmes 
émergents pour accélérer la croissance des
entreprises technologiques et doter la ville 

10 LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008

REGINA

INFRASTRUCTURES 
URBAINES DURABLES

Le concept des infrastructures durables
s’entend de la « conception, la construc-
tion, la planification et l’entretien d’infra-
structures capables de répondre aux
besoins actuels sans compromettre 
la capacité des générations futures de
répondre à leurs propres besoins. » Pour
assurer la durabilité des infrastructures, 
il faut s’intéresser systématiquement à
leurs aspects environnementaux,
économiques et sociaux.

Certains services vitaux, comme la distribution d’eau potable, la gestion des eaux 
pluviales et le traitement des eaux usées, de même que les infrastructures servant aux
transports interurbains comme les routes et les ponts sont autant de facteurs essentiels 
à la survie, tant au Canada qu’ailleurs dans le monde. L’entretien de ces infrastructures
civiles constitue un défi de taille. Par exemple, 80 % des quelque 12 à 15 milliards 
de dollars affectés annuellement par les municipalités aux infrastructures vont aux 
réparations et à la modernisation de ces systèmes.
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de Regina, la province de la Saskatchewan 
et le Canada d’un avantage concurrentiel.
• Les conduites de distribution d’eau potable

sont vulnérables à la contamination micro-
bienne, à la corrosion et au bris, ce qui
entraîne des pertes, cause des dommages
à d’autres infrastructures et contamine
parfois l’eau potable. Les chercheurs 
du CNRC s’efforcent de comprendre 
comment et pourquoi ces problèmes
surviennent et de développer des outils
pour aider les gestionnaires municipaux 
à prendre des décisions éclairées au
moment de planifier les réparations des
conduites et la modernisation du réseau.

• Le CNRC travaille aussi à des projets 
portant sur des systèmes durables de
gestion des eaux pluviales, sur la surveil-
lance en ligne et à distance de la qualité 

des eaux dans les réseaux de distribution
d’eau potable et sur les liens entre les
conduites principales et la qualité de l’eau
qu’elles transportent. Les chercheurs du
CNRC développent actuellement de nou-
veaux outils non destructeurs permettant
d’évaluer l’état des conduites et d’autres
infrastructures.

UNE PLAQUE TOURNANTE 
DE LA RECHERCHE

Le Centre de recherche sur les infra-
structures durables du CNRC (CRID-CNRC)
exerce un puissant attrait sur les chercheurs
de talent dans ce domaine d’une importance
mon diale. Il offre l’accès à des laboratoires
spécialisés et à du matériel de pointe. L’équipe
de chercheurs de Regina possède des 

compétences établies dans les technologies 
d’évaluation des infrastructures et d’analyse
de leur état, dans les systèmes d’aide à la
décision relatifs aux infrastructures munici-
pales durables et à la qualité de l’eau, et
dans la sécurité des infrastructures civiles. 
La présence du CNRC à Regina procure 
aux entreprises de la Saskatchewan un 
avantage concurrentiel dans le secteur des
infrastructures publiques et municipales.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Ville de Regina
• Université de Regina
• Diversification de l’économie 

de l’Ouest Canada
• Ministère de l’entreprise et de 

l’innovation de la Saskatchewan
• Communities of Tomorrow
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FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

2002 Rencontre avec des intervenants locaux pour définir le rôle du CNRC dans la
création d’une grappe technologique sur les infrastructures durables à Regina

2003 Convocation par le CNRC d’une table ronde sur les infrastructures durables 
en Saskatchewan

2003 Engagement du gouvernement du Canada à verser des crédits de 10 millions 
de dollars au CNRC afin qu’il lance une initiative de création de grappe tech-
nologique dans le domaine des infrastructures urbaines durables à Regina

2004 Ouverture du Centre de recherche sur les infrastructures durables du CNRC
(CRID-CNRC)

2004 Création par le CNRC, la Ville de Regina, l’Université de Regina, Diversification 
de l’économie de l’Ouest Canada et le Gouvernement de la Saskatchewan 
de l’organisme sans but lucratif Communities of Tomorrow

2006 Mise en place d’équipement pour la recherche sur la qualité de l’eau 
et l’acquisition de données sur l’état des infrastructures dans plusieurs 
emplacements de la ville de Regina

2006 L’effectif du CNRC passe à 18 chercheurs, étudiants et chercheurs invités

2007 Réalisation par le CNRC d’une douzaine de projets stratégiques avec des 
partenaires de la grappe

2007 Publication des résultats d’un projet sur les mécanismes de défaillance des 
conduites principales d’eau de Regina. Financement de deux projets menés de
concert avec l’industrie, des sociétés de services publics et des représentants 
de l’administration municipale.

2008 Conception, construction et mise en service d’un système permettant la tenue
de tests à grande échelle sur la qualité de l’eau et sur les interactions entre l’eau
et les matériaux avec lesquels les conduites sont fabriquées.

• Plus de 50 % des quelque 65 000 kilo-
mètres de conduites de distribution
d’eau potable en Amérique du Nord 
ont été installées il y a plus de 60 ans.

• L’expansion des villes, la modernisation
de systèmes vieillissants et la viabilité
environnementale sont les principaux
facteurs à la source des investissements
majeurs dans les infrastructures partout
dans le monde.

• Le marché mondial de l’environnement
devrait atteindre une valeur de 1 billion
de dollars US d’ici 2010, sa compo -
sante la plus importante étant les 
systèmes de distribution d’eau potable
ainsi que les systèmes de traitement
des eaux et des eaux usées.

• La Carte routière technologique pour 
les systèmes d’infrastructures civiles,
établie dans le cadre d’une consultation
nationale sous la direction du CNRC et
de trois autres organismes nationaux 
a révélé que de nouvelles technologies
et des pratiques améliorées de gestion
des actifs étaient essentielles pour 
assurer la prospérité à long terme 
des collectivités canadiennes.

• Les quelque 60 entreprises de la grappe
de Regina et plus de 250 entreprises 
de la Saskatchewan sont actives dans
deux grands secteurs : la construction 
d’infrastructures et les technologies 
environnementales.

Faits et chiffres

« Le CNRC joue un rôle d’aide à la recherche extrêmement
important à Regina. Ce rôle englobe une aide aux ingénieurs-
conseils dans la découverte de solutions pratiques à des problèmes
complexes auxquels on se heurte dans le concret. En s’attaquant 
à ces problèmes, le laboratoire du CNRC se trouve à occuper un
créneau de recherche unique et extrêmement important. »
HUNG VU, ING., GOLDER ASSOCIATES LTD.

Service d'incendie de Gatineau
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UNE CROISSANCE SPECTACULAIRE

La croissance de la grappe n’a jamais 
cessé depuis 1992, soit l’année où le CNRC
a créé l’Institut du biodiagnostic à Winnipeg
afin d’accroître la capacité de R-D de la ville 
dans le domaine des appareils médicaux 
et celui des sciences de la vie. À l’époque,
l’Institut comptait 25 employés affectés 
à des projets de recherche d’une valeur 
globale annuelle de 2 millions de dollars.
Depuis, l’engagement du CNRC dans la
recherche en biodiagnostic a engendré 
une croissance spectaculaire de la capacité
de R-D de l’Institut, qui compte aujourd’hui
200 chercheurs, employés et collaborateurs 
participant à des travaux de R-D et à des
transferts de technologies évalués à quelque
15 millions de dollars. 

De plus, les revenus que le CNRC tire 
de recherches conjointes avec le secteur
privé ont également augmenté de manière
appréciable et constituent un indicateur 
important du succès du CNRC en tant 
que catalyseur de la grappe ainsi que 

du succès des partenariats et de 
l’excellence que génèrent son aide.

DES TRANSFERTS DE TECHNOLOGIES
FRUCTUEUX

Un des objectifs fondamentaux de la
stratégie fédérale en science et en tech-
nologie consiste à intensifier les activités
privées de R-D au Canada. L’engagement 
du CNRC à poursuivre cet objectif est 
particulièrement évident à Winnipeg où ses
chercheurs dans le secteur du biodiagnostic
ont déjà transféré des technologies menant 
à la création de neuf entreprises dérivées 
et organismes d’aide à la commercialisation
dont la valeur marchande globale s’élève 
à plus de 300 millions de dollars. 

La plus importante de ces entreprises est
IMRIS Inc. qui a été créée en 1998 pour
commercialiser les systèmes d’IRM mis au
point par le CNRC. En 2007, IMRIS a réussi 
à lever des capitaux de 40 millions de dollars
dans le cadre de son premier appel public 
à l’épargne (PAPE) à la Bourse de Toronto

(TSX). Cette offre initiale d’actions a été 
l’une des plus importantes de l’histoire de 
la Bourse de Toronto dans le secteur des 
appareils médicaux. 

Les scientifiques du CNRC collaborent
étroitement avec des chercheurs médicaux 
et des cliniciens pour garantir le transfert
rapide des technologies du laboratoire aux
praticiens. Il s’ensuit une amélioration des 
installations de santé dans les collectivités
canadiennes et la création d’une valeur
économique accrue pour le Canada à
mesure que les nouvelles technologies 
sont transformées en produits viables sur 
le marché mondial.

PRIORITÉ À LA COMMERCIALISATION

En octobre 2005, le CNRC a accru sa 
contribution à la grappe technologique 
florissante de Winnipeg en inaugurant un
nouveau Centre pour la commercialisation 
de la technologie biomédicale (CCTB-CNRC).
Ce centre est un modèle de partenariat 
public-privé. Il fournit des installations de
recherche et des services d’innovation aux
entreprises et organisations technologiques,
les aidant par le fait même à mettre des 
technologies biomédicales d’avant-garde 
sur le marché. Il facilite aussi l’établissement
de liens entre des entreprises naissantes 
des secteurs de l’imagerie médicale et des
appareils médicaux et des experts de partout
au Canada et dans le monde. Le soutien à la

12 LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008

WINNIPEG

TECHNOLOGIES 
BIOMÉDICALES

La grappe des technologies biomédicales de Winnipeg est reconnue pour la vitalité 
des entreprises spécialisées dans les appareils médicaux et les sciences de la vie qui 
y sont concentrées. Les quelque 100 entreprises et organisations du secteur de la santé
appartenant à la grappe des sciences de la vie du Manitoba génèrent en effet un chiffre 
d’affaires annuel en croissance de plus de 400 millions de dollars et procurent du travail
à 4 200 personnes. Ces entreprises génèrent pour Winnipeg un avantage concurrentiel
fondé sur leurs ressources humaines, leur esprit d’entreprise et leurs connaissances.
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recherche industrielle, l’accès à l’information
scientifique et technologique la plus récente
et la veille technologique concurrentielle
comptent parmi les services offerts. 

Le Centre offre aussi les services essentiels
dont les jeunes entreprises technologiques
ont besoin pour croître et prospérer, comme
des services de planification commerciale 
et des services de soutien en stratégie de
commercialisation. Ces services sont fournis
par une organisation sans but lucratif en
partenariat avec le CNRC et le gouvernement
du Manitoba.

NOUVELLES FRAÎCHES

Lancé en 2004, le bulletin du CNRC Veille sur
la technologie médicale au Canada rejoint par
courriel plus de 2 200 abonnés partout dans
le monde et d’autres personnes grâce à sa
version affichée en ligne. Il diffuse une informa-
tion opportune et pertinente sur l’industrie des

technologies médicales au Canada. Instru-
ment rassembleur, il offre aux entreprises, aux
chercheurs et aux investisseurs canadiens un
point de vue unique sur les recherches et les
innovations clés des organisations de R-D 
et des PME canadiennes.

COMPÉTENCES TECHNIQUES

Les recherches menées par le CNRC dans 
le secteur biomédical en collaboration avec
des entreprises locales, nationales et inter -
nationales procurent au Canada un avantage
concurrentiel à l’échelle locale et nationale.
Ces entreprises utilisent les compétences 
du CNRC afin de résoudre leurs problèmes
de R-D. L’installation de recherche du CNRC 
à Winnipeg emploie en effet des personnes
hautement qualifiées dans des domaines
comme la physique, les mathématiques, la
médecine, la chimie, la biologie et le génie.
Elles travaillent ensemble afin de mettre des
méthodes multidisciplinaires au service de 
la résolution des problèmes biomédicaux, 
ce qui a des retombées sur les produits et
services utilisés à l’échelle internationale.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Université du Manitoba
• Université de Winnipeg
• Laboratoire national de microbiologie 

et Centre scientifique canadien de santé
humaine et animale (Agence de santé
publique du Canada)

• Hôpital général et Centre de recherche 
de Saint-Boniface

• Centre des sciences de la santé/Hôpital
pour enfants

• Life Science Association of Manitoba
• Red River College of Applied Arts, Science

and Technology
• Ministère des Sciences, de la Technologie,

de l’Énergie et des Mines du Manitoba
• IMRIS Inc.
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• Le Manitoba compte sur son territoire
plus de 100 entreprises du secteur 
de la santé dont le chiffre d’affaires
annuel collectif est supérieur à 
400 millions de dollars.

• Le nombre d’emplois en sciences de
la vie au Manitoba a crû de 960 % de
1989 à 2004.

• Les retombées économiques des 
activités du CNRC à Winnipeg sont
de l’ordre de 30 millions de dollars 
par année.

• Les entreprises du secteur du 
biodiagnostic dérivées des activités
du CNRC ont aujourd’hui une valeur 
boursière de plus de 300 millions 
de dollars.

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

1992 Ouverture du laboratoire de R-D en biodiagnostic du CNRC doté d’un effectif 
de 25 personnes à Winnipeg

1998 Création de IMRIS Inc., une entreprise dérivée du CNRC, formée pour 
commercialiser la technologie d’IRM

2001 Les revenus tirés de projets conjoints de recherche du laboratoire de biodiagnostic
franchissent le seuil du million de dollars

2003 Le gouvernement du Manitoba contribue 2 millions de dollars sur les 10 millions 
de dollars investis par le CNRC pour la création du Centre pour la commercialisa-
tion de la technologie biomédicale du CNRC (CCTB-CNRC)

2004 Constitution de Biomedical Commercialization Canada (BCC) pour offrir des 
services d’incubation aux entreprises du CCTB-CNRC

2004 Lancement par le CNRC du bulletin Veille sur la technologie médicale au Canada

2006 Accueil par Biomedical Commercialization Canada de ses premiers clients

2007 Naissance de la septième entreprise technologique dérivée des activités du CNRC

2008 Annonce par le gouvernement du Canada de nouveaux investissements 
de 5,7 millions de dollars dans l’initiative de développement d’une grappe 
en technologies biomédicales par le CNRC

Faits et chiffres

« Cet investissement (dans le
CCTB-CNRC) démontre la
persistance de nos efforts pour
faire du Manitoba un centre
national d’innovation dans 
le secteur médical. »
GARY DOER, PREMIER MINISTRE DU MANITOBA
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DES INSTALLATIONS DE CALIBRE MONDIAL

Il existe au sein de la grappe en photonique
d’Ottawa depuis la fin des années 1980 une
forte tradition de collaboration qui explique 
en partie son excellence. En 2002, le CNRC
a invité les universités, les centres de R-D, 
les organismes publics et les entreprises 
de la région à créer le Centre canadien de
fabrication de dispositifs photoniques du
CNRC (CCFDP-CNRC), qui dispose d’une
salle blanche de 1 020 mètres carrés et d’une

aile de trois étages logeant des bureaux.
Inauguré en 2005, le Centre met des tech-
nologies ainsi qu’un centre de formation 
de pointe au service des entreprises et des
organismes de recherche d’Ottawa, afin de
les aider à maintenir la position dominante 
de la grappe d’Ottawa dans les milieux 
mondiaux de la recherche en photonique. 
Le CNRC offre également aux entreprises
un avantage concurrentiel à l’échelle
mondiale en leur procurant les res-
sources nécessaires à l’abrègement
des délais de commercialisation de
leurs produits et services, atténuant
par le fait même les risques financiers.

Pour construire le Centre, le CNRC a 
collaboré avec le gouvernement fédéral, qui
a versé 30 millions de dollars, avec le gou-
vernement ontarien, qui a ajouté 13 millions
de dollars, ainsi qu’avec l’Université Carleton

qui a utilisé 3 millions de dollars des fonds qui
lui sont versés par la province pour appuyer
la formation de personnel hautement qualifié.
À l’étape de l’établissement des plans du
Centre, le CNRC a collaboré étroitement 
avec Recherche en photonique Ontario
(RPO), une division des Centres d’excellence
de l’Ontario, et avec CMC Microsystems. Le
Centre a conclu avec ces deux organismes
un important protocole d’entente prévoyant
leur présence au Centre afin d’attirer une
masse critique d’entreprises, d’organismes
de recherche et d’universités. Le Centre
dessert plus de 20 clients au Canada et
partout dans le monde, y compris plusieurs
entreprises actives au sein de la grappe en
photonique novatrice d’Ottawa.

RASSEMBLER LES GRANDS ACTEURS

Le CNRC sert souvent de catalyseur à 
l’établissement des liens entre parte-

naires éventuels et travaille avec
eux à la définition d’objectifs

scientifiques et technologiques
communs. Le CNRC crée
également des liens entre 
le pouvoir habilitant de la

photonique et les priorités de
ses autres programmes de R-D.

Ainsi, le CNRC a appuyé cinq pro-
jets de biotechnologie liés à la photonique 
et une coentreprise liant la photonique et la
R-D sur les systèmes d’imagerie médicale.

14 LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008

OTTAWA

PHOTONIQUE

À la fin des années 1980, la photonique est devenue une technologie habilitante 
importante dans de nombreuses disciplines scientifiques. Pour maintenir la réputation
d’Ottawa en tant que centre de R-D de pointe en photonique, le CNRC a mobilisé 
l’industrie et les organismes de recherche afin de mieux exploiter le potentiel de cette
discipline dans des domaines comme la santé, l’environnement et l’énergie, qui sont
tous désignés comme prioritaires dans la stratégie du gouvernement du Canada en 
science et en technologie. Le marché potentiel est énorme (des sciences de la vie et 
de la fabrication à la sécurité et à l’énergie solaire) et la possibilité de doter le Canada
d’un avantage concurrentiel dans ce secteur est immense.
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Le CNRC est depuis toujours un intervenant
dynamique au sein du secteur de la pho-
tonique. Il a notamment facilité la création
des Réseaux agiles tout-photoniques. À
Ottawa, il travaille en étroite collaboration
avec le Centre de recherche sur la fabrication
en photonique qui effectue des recherches
de pointe, offre des cours et de la formation
en photonique et en optoélectronique et 
des services de conception, de fabrication 
et d’essai de composantes et de sous-
systèmes en photonique.

COMMERCIALISER LA RECHERCHE

Le parcours de Derek Houghton, fonda-
teur de SiGe Semiconductor, constitue un 
exemple éloquent de la stratégie du CNRC
qui consiste à faciliter la commercialisation 
de la recherche de pointe menée dans les
laboratoires fédéraux. M. Houghton, un 
ancien chercheur du CNRC, a fondé SiGe 
en misant sur des procédés de communica-
tion sans fil de pointe conçus au CNRC. SiGe,
aujourd’hui un chef de file incontesté dans les
technologies du sans-fil, a fait ses premiers
pas les plus décisifs au centre d’incubation 
du CNRC. L’entreprise compte aujourd’hui

une centaine d’employés et des bureaux 
au Canada, aux États-Unis et au Royaume-
Uni. Son chiffre d’affaires atteint plus de 
50 millions de dollars US.

DES BASES SOLIDES

Aujourd’hui, Ottawa est le siège de la 
grappe en photonique la plus dynamique 
au Canada et figure parmi les cinq princi-
paux lieux d’innovation en photonique 
dans le monde. La région compte près de
100 entreprises de pointe, des organisations
publiques relevant de différents ordres de
gouvernement ainsi que les plus brillants
chercheurs et les meilleures installations 
de recherche des universités d’Ottawa. 
Le CNRC s’est doté d’un plan stratégique 
audacieux afin de mieux exploiter les 
compétences acquises et de favoriser 
es progrès de la grappe.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Université Carleton
• Gouvernement de l’Ontario
• Centre de photonique, Centres

d’excellence de l’Ontario
• Réseaux agiles tout-photoniques

• Consortium photonique du Canada
• Centre de recherche et d’innovation

d’Ottawa
• Alliance de recherche en photonique

d’Ottawa
• CMC Microsystems
• Association canadienne des physiciens 

et physiciennes
• Alliance internationale de la commer-

cialisation en photonique
• Institut national d’optique
• Consortium en photonique de l’Ontario
• Ontario Photonics Technology 

Industry Cluster
• Institut canadien pour les innovations 

en photonique
• Ontario Photonics Industry Network
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« Le secteur de la photonique évolue rapidement. Nous en 
sommes arrivés à ce point de jonction où la convergence avec les
autres technologies commence à ouvrir de nouveaux débouchés,
dont nous profiterons dans la mesure où nous serons capables de
réunir des équipes interdisciplinaires animées d’un indispensable
esprit de collaboration. En tant qu’organisation multidisciplinaire
qui comprend depuis plusieurs décennies les rouages de la collabo-
ration et de la convergence des technologies, le CNRC est destiné 
à briller dans ce domaine et continuera d’apporter une contribution
importante et durable à la grappe en photonique d’Ottawa. »
RAY NOVOKOWSKI, PRÉSIDENT ET CHEF DE LA DIRECTION, ECOVU ANALYTIC

• La grappe en photonique d’Ottawa 
regroupe une centaine d’entreprises, 
des organismes publics divers et des 
laboratoires universitaires de la région.

• La grappe en photonique est la plus 
dynamique au Canada et compte parmi 
les cinq plus importantes du monde.

• La photonique est devenue une tech-
nologie habilitante dont les applications
servent dans un grand nombre de 
disciplines scientifiques, dont les 
télécommunications, l’énergie et 
les systèmes d’éclairage à 
semiconducteurs.

FAITS MARQUANTS  
de l’évolution de la grappe

1998 Création, à l’instigation du CNRC,
du Consortium canadien sur 
l’optoélectronique de l’état solide

2001 Signature par le CNRC d’un pro-
tocole d’entente avec Recherche
en photonique Ontario

2002 Annonce d’un investissement 
de 43 millions de dollars dans le
Centre canadien de fabrication de
dispositifs photoniques du CNRC

2005 Inauguration du Centre 
de fabrication

2005 Tenue à Ottawa du premier sym-
posium sur la commercialisation
de la photonique

2005 Création par le CNRC de l’Alliance
internationale pour la commerciali-
sation de la photonique, démon-
trant ainsi son leadership dans le
secteur de la commercialisation 
de la photonique au Canada et
aux États-Unis

06/07 Prise en charge par le CNRC 
des efforts de mise en valeur de 
la photonique grâce à la création
du pavillon du Canada à la Photo-
nics West Conference dans la
Silicon Valley

2007 Appui par le CNRC des efforts dé-
ployés par le Consortium canadien
en photonique pour mener une
étude nationale sur la photonique

2007 Mission commerciale canadienne
sur la photonique en Caroline 
du Nord

2008 Annonce par le gouvernement
canadien d’un réinvestissement
de 22,3 millions de dollars dans 
l’initiative de développement de la
grappe en photonique du CNRC

Faits et chiffres
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INVESTIR DANS LA COLLECTIVITÉ

À la fin des années 1990, le CNRC a déter-
miné que le Saguenay était, au Canada, 
la région la plus prometteuse où investir 
dans la R-D de pointe en transformation 
de l’aluminium. Pourquoi? Parce que plus de
90 % de tout l’aluminium produit au Canada
l’est dans un rayon de 400 kilomètres de
Saguenay. En 2002, le CNRC a entrepris à
Saguenay la construction d’une installation
de recherche de pointe afin d’en faire une
plaque tournante pour les chercheurs les plus
entreprenants de la région. Cette installation
de R-D du CNRC à Saguenay offre un vaste
éventail de services aux intervenants de 
la grappe à la recherche de moyens plus
rentables pour transformer l’aluminium en
produits durables et légers au profit d’un
grand nombre d’industries.

DES PARTENARIATS DÉTERMINANTS

Un des éléments au centre de la stratégie en
science et en technologie du gouvernement
du Canada consiste à favoriser les investisse-
ments privés en science et en technologie.
Le CNRC s’est employé à conclure plusieurs
grands partenariats avec des intervenants du
secteur de la transformation de l’aluminium
du Saguenay qui sont déjà à la source
de ce genre d’investissement. Ces
partenariats jouent également un rôle
déterminant dans les efforts déployés
par le CNRC pour favoriser la
recherche de pointe, diffuser 
le nouveau savoir 
et commercialiser
des techno-
logies pro-
metteuses.

PÔLE D’ATTRACTION DES 
CHERCHEURS LES PLUS BRILLANTS

Érigé sur le campus de l’Université du
Québec à Chicoutimi au coût de 57 millions
de dollars, le Centre des technologies de 
l’aluminium du CNRC attire les chercheurs 
les plus brillants en proposant aux entre-
prises novatrices des services de soutien

technique, des compé-
tences et des laboratoires 
où elles peuvent développer
des processus et des pro-
duits d’aluminium à valeur
ajoutée. Le Centre compte
60 employés du CNRC 
et 20 chercheurs invités

dont le savoir constitue 
un atout pour cette
grappe.
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RÉGION DU SAGUENAY 

TRANSFORMATION 
DE L’ALUMINIUM

Le Canada est le deuxième plus important exportateur d’aluminium de première fusion
du monde et le gouvernement du Canada a fait de tous les aspects de l’exploitation 
des ressources naturelles une priorité de sa stratégie en science et en technologie. 
La forte présence du CNRC dans la « Vallée de l’aluminium » témoigne bien des progrès
accomplis dans la poursuite de cette priorité. La grappe technologique implantée dans 
la région du Saguenay, au Québec, cherche à faire passer la région de l’étape de la 
simple production d’aluminium à celle du développement et de l’exportation de produits
à valeur ajoutée. De nouvelles entreprises et d’autres bien établies investissent actuelle-
ment dans les débouchés créés par la recherche scientifique et les technologies, et le
CNRC s’emploie à accélérer le mouvement.
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DES AUTOMOBILES PLUS LÉGÈRES

Les attentes à l’endroit de l’industrie des
pièces d’automobile sur le plan de l’économie
d’énergie, de la durabilité et de la performance
en font un énorme marché pour les technolo-
gies de transformation de l’aluminium. Des
géants de l’automobile comme General Motors
sont désormais à la recherche de pièces en
aluminium fiables qui peuvent être 40 % plus
légères que les pièces en acier et se tournent
vers le Saguenay pour obtenir les innovations
qui les aideront à atteindre leurs objectifs. 
En conséquence, la quantité d’aluminium 
utilisée dans la fabrication des automobiles 
a augmenté de plus de 130 % depuis 1998.

OBJECTIF DE RÉUSSITE

La grappe du Saguenay se concentre sur les
objectifs les plus facilement atteignables et
possiblement les plus lucratifs de manière à
doter la région d’un solide avantage concur-
rentiel. Le plan stratégique du CNRC cible
deux grands secteurs de développement.

Le premier concerne les technologies de 
formage avancé. Dans ce secteur, le CNRC
appuie les chercheurs et les entreprises en
émergence qui expérimentent des techniques
de production de pièces en aluminium massif
qui seront légères et fonctionnelles grâce à
des méthodes novatrices de moulage sous
pression, d’hydroformage et autres. Le 
deuxième secteur ciblé est celui des techno lo-
gies d’assemblage et concerne les d’activi tés
de recherche et de développement appu yées
par le CNRC dans le domaine du soudage 
par faisceaux lasers et par friction-malaxage,
de la fixation par collage et de l’assemblage
mécanique de pièces d’aluminium.

L’aide du CNRC dans ces deux secteurs
prend de multiples formes. Ainsi, la modé-
lisation informatique sophistiquée et des 
instruments à la fine pointe du progrès 
procurent à la grappe la masse critique 
de connaissances, de recherches et d’outils
pour appuyer le développement et la com-
mercialisation de ses idées d’avant-garde.

FAVORISER LA COLLABORATION

Le CNRC a signé des accords de partenariat
en R-D avec plusieurs petites et moyennes
entreprises locales ainsi qu’avec des géants
de l’industrie comme Rio Tinto Alcan,
General Motors et Novelis.

Le CNRC a également négocié des accords
de collaboration avec des universités cana-
diennes afin de procéder à des activités de
R-D d’avant-garde dans le secteur de la
transformation de l’aluminium. Le CNRC 
a notamment conclu des accords avec
l’Université de Waterloo et l’Université de
Toronto — General Motors étant dans ce cas
le partenaire industriel retenu — ainsi qu’avec
l’Université Laval et l’Université du Québec 
à Chicoutimi.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Rio Tinto Alcan inc.
• Alcoa Canada Primary Metals
• Aluminerie Alouette inc.
• Association de l’aluminium du Canada
• Centre québécois de recherche et de

développement de l’aluminium
• Réseau Trans-Al inc.
• Centre de recherche sur l’aluminium

REGAL
• Société de la Vallée de l’aluminium
• Université du Québec à Chicoutimi
• Développement économique Canada
• Gouvernement du Québec
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« Ce centre du CNRC est un exemple éloquent de ce qu’une région
peut accomplir lorsqu’elle décide de mettre toutes ses ressources au
service d’un objectif commun. Ces efforts créent dans la région le
genre d’environnement propice à la transformation de l’aluminium. »
MICHEL BELLEY, RECTEUR, UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À CHICOUTIMI

FAITS MARQUANTS  
de l’évolution de la grappe

2000 Établissement par le CNRC de 
la Carte routière technologique 
de l’industrie canadienne de 
l’aluminium

2001 Engagement du CNRC à cons-
 truire le Centre des technologies
de l’aluminium (CTA-CNRC) dans
la région du Saguenay

2003 Inauguration du CTA-CNRC

2007 Lancement de la Carte routière
technologique de l’industrie 
canadienne de l’aluminium

2008 Annonce par le gouvernement 
du Canada d’un réinvestissement
de 27 millions de dollars dans l’ini-
tiative de grappe technologique
du CNRC dans le secteur de la
transformation de l’aluminium.

• Le Canada est le deuxième plus important exportateur d’aluminium de première fusion
du monde.

• De tout l’aluminium produit au Canada :
- près de 40 % provient d’une région se trouvant dans un rayon de 35 kilomètres 

de Ville de Saguenay;
- plus de 70 % vient d’une région se situant dans un rayon de 250 kilomètres;
- plus de 90 % vient d’une région se situant dans un rayon de 400 kilomètres, 

à l’intérieur des frontières du Québec.
• La Vallée de l’aluminium compte plus de 70 PME actives dans le secteur de 

la transformation de l’aluminium.
• La grappe réunit plus de 350 personnes effectuant de la R-D sur l’aluminium.
• Sept mille emplois sont reliés directement à l’industrie de l’aluminium.

Faits et chiffres
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AFFAIRES ÉLECTRONIQUES : 
DES APPLICATIONS MULTIPLES 
POUR DES DÉBOUCHÉS DIVERSIFIÉS

Dans son sens le plus large, l’expression 
« affaires électroniques » englobe toutes 
les activités économiques, sociales et poli-
tiques entreprises au moyen d’ordinateurs 
et de réseaux de communication comme
Internet. Elles améliorent grandement les 
capacités de partage de l’information et 
de création de nouvelles applications dans
des secteurs comme les soins de santé, 
l’apprentissage, les transactions com-
merciales, la culture et l’administration
publique. La création d’un plus grand 
nombre d’innovations canadiennes en 
santé et dans des domaines connexes 
est conforme aux objectifs plus larges 
que vise le gouvernement du Canada 
par ses investissements en science et 
en technologie.

Misant sur les succès accumulés ces sept
dernières années et en appui au programme
« d’autosuffisance » du gouvernement pro-
vincial, les recherches actuelles du CNRC 
au Nouveau-Brunswick mettent l’accent sur
les domaines de l’heure que sont les tech-
nologies d’apprentissage et de collaboration
ainsi que la santé et la bio-informatique.

LE CNRC ET SES PARTENAIRES : 
PRIORITÉ AUX RÉSULTATS

Depuis 2001, le CNRC travaille en étroite 
collaboration avec le gouvernement du
Nouveau-Brunswick et d’autres partenaires
de la grappe afin d’établir et de mettre en
œuvre un programme de R-D qui corre-
spondra aux débouchés sur le marché 
et qui répondra aux priorités régionales et 
nationales. Le CNRC apporte sa contribution
en offrant aux entreprises les plus dynamiques
un accès à sa propriété intellectuelle, à son

personnel hautement
qualifié et à son infra-
structure de recherche
spécialisée, et en col-
laborant avec tous ses
partenaires afin d’opérer
un rapprochement entre 
l’industrie et ses chercheurs.

UNE INFRASTRUCTURE ESSENTIELLE

Le CNRC investit 48 millions de dollars en
cinq ans dans cette grappe. Orientés par la
contribution des partenaires du CNRC dans
les universités et les entreprises locales, de
l’administration provinciale et de l’Agence 
de promotion économique du Canada atlan-
tique, les investissements du CNRC accrois-
sent déjà la capacité des six laboratoires de
Fredericton et de Moncton où les partenaires
industriels du CNRC ont accès à une infra-
structure de recherche essentielle qui faisait
auparavant défaut au Nouveau-Brunswick.

L’installation de partenariat industriel cons-
truite à Fredericton offre aux entreprises en
démarrage la possibilité d’occuper pendant
trois ans des locaux du CNRC en compagnie
d’autres petites et moyennes entreprises et
d’avoir ainsi accès aux compétences en TI 
de l’organisme, à ses laboratoires et à son
réseau de ressources. Ce centre d’incuba-
tion d’entreprises technologiques stimule
l’engagement du secteur privé dans les 
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FREDERICTON ET  MONCTON  

TECHNOLOGIE DE L’INFORMATION
ET AFFAIRES ÉLECTRONIQUES

Depuis 2001, le CNRC collabore avec des entreprises et des universités du Nouveau-
Brunswick à des recherches d’avant-garde visant à développer des technologies de 
l’information novatrices qui répondront aux besoins du Canada dans le secteur des 
soins de santé, de l’apprentissage et des affaires électroniques. Utilisant le centre de
recherche sur les affaires électroniques de l’Institut de technologie de l’information 
du CNRC (ITI-CNRC), un établissement de pointe, comme plaque tournante de leurs 
activités de recherche et de développement, les entreprises technologiques de la région
y transforment les fruits des recherches financées par des fonds fédéraux en produits
voués aux marchés mondiaux afin de doter le Canada d’un avantage concurrentiel.
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sciences et la technologie, le portant au niveau
auquel les Canadiens s’attendent, tout en 
rehaussant l’avantage concurrentiel dont béné-
ficient le Nouveau-Brunswick et le Canada.

Cette approche du CNRC axée sur la colla bo-
ration donne des résultats impressionnants.
Ainsi, Desire2Learn Inc. (D2L), un chef de file
dans la conception de solutions de cyberap-
prentissage novatrices destinées aux orga -
nisations du monde entier, a ouvert son 
premier bureau satellite à Moncton en 2007,
en grande partie grâce à la présence dans
cette ville de SynergiC3, un projet sur le 
cyberapprentissage mené en collaboration
par le CNRC, l’Université de Moncton et D2L.

UNE INNOVATION PRIMÉE

Dans le corps humain, les gènes
d’une cellule présentent des carac-
téristiques différentes selon que la
cellule est malade ou saine. Certaines

combinaisons de ces caractéristiques
— qu’on appelle les biomarqueurs —

sont des indicateurs du risque de con-
tracter certains types de cancer. Toutefois, 
la présence de 30 000 gènes humains dans
la moindre parcelle de tissu humain rend 
ce genre d’analyse difficile et coûteuse.

Les chercheurs du CNRC et les spécialistes
du cancer du Nouveau-Brunswick ont créé
une technologie qui permet de détecter plus
rapidement et plus précisément, et à moindres
coûts, les biomarqueurs. Cette technologie
mènera à des améliorations spectaculaires
dans le dépistage des biomarqueurs, ce qui
se traduira par une détection accrue des cas
de cancer et améliorera le succès des traite-
ments. Le CNRC détient avec l’Institut atlan-
tique de recherche sur le cancer un brevet 
sur un biomarqueur du cancer de la prostate
et a utilisé la même méthode pour identifier 
les biomarqueurs du cancer du côlon pour
lesquels il est en attente d’un brevet.

Le Fonds d’innovation de l’Atlantique a 
accepté de verser 2,9 millions de dollars 
en guise de contribution à la validation et 
à la commercialisation de cette nouvelle 
technologie. Les chercheurs du CNRC sont
impatients de collaborer avec un partenaire
du secteur privé avec qui ils pourront

développer, sur la base de leurs recherches,
un outil diagnostique pratique qui pourra être
utilisé dans l’administration quotidienne des
soins aux malades.

Cette percée technologique a valu au CNRC
la médaille d’or de l’excellence en innovation
(catégorie sans but lucratif) dans le cadre du
Concours 2007 de l’informatique et de la
productivité pour l’avenir.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Agence de promotion économique 
du Canada atlantique

• Gouvernement du Nouveau-Brunswick
• Université du Nouveau-Brunswick

(Fredericton et Saint John)
• Université de Moncton
• Institut atlantique de recherche 

sur le cancer
• Cancer Populomix Institute
• Desire2Learn
• River Valley Health Authority
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« Contrairement à la plupart des institutions bureaucratiques, 
qui ont tendance à s’enliser dans la paperasse et les processus
d’approbation à n’en plus finir, l’ITI-CNRC est une organisation
alerte, rapide et progressiste. »
ATLANTIC BUSINESS MAGAZINE

• Les ventes en ligne au Canada ont 
affiché pour une cinquième année 
consécutive une croissance supérieure
à 10 % en 2006, le commerce électro -
nique semblant avoir trouvé sa vitesse
de croisière dans le secteur du com-
merce de détail canadien. Les ventes
en ligne par les entreprises privées 
ont bondi de 42 % pour atteindre une
valeur de 46,5 milliards de dollars.

• Le CNRC a signé plus de 92 accords
formels de collaboration au Nouveau-
Brunswick, pour une valeur totale de
presque 16 millions de dollars.

• Selon la revue Atlantic Business
Magazine, l’industrie considère le CNRC
comme un partenaire précieux dans le
secteur des technologies de l’information
et des affaires électroniques.

• L’effectif du CNRC affecté à la
recherche sur les affaires électroniques
est passé de 14 employés en 2001 à 
47 en 2008.

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

2000 Annonce par le CNRC du choix du Nouveau-Brunswick comme emplacement 
de son initiative de développement d’une grappe en affaires électroniques

2001 Convocation par le CNRC d’une table ronde à Moncton afin d’établir un 
programme de recherche pour l’initiative du Nouveau-Brunswick

2003 Inauguration officielle des laboratoires du CNRC à Fredericton

2004 Inauguration du Réseau de recherche du Nouveau-Brunswick et de 
l’Île-du-Prince-Édouard, au coût de 11 millions de dollars

2004 Inauguration officielle par le CNRC de son installation de partenariat industriel 
à Fredericton

2007 Utilisation de la technologie RACOFI du CNRC pour l’exploitation du nouveau 
site Web indépendant de musique de Bell Canada, indiscover.net

2007 Annonce par Desire2Learn de l’ouverture de ses bureaux à Moncton

2007 Remise de la médaille d’or de l’excellence en innovation dans le cadre du
Concours de l’informatique et de la productivité pour l’avenir

Faits et chiffres
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STIMULER L’INNOVATION

S’il est vrai qu’on trouve un peu partout en
Nouvelle-Écosse de dynamiques entreprises
du secteur des sciences de la vie, près 
des trois quarts de celles-ci sont installées 
à Halifax. Dans le cadre de l’Initiative de
l’Atlantique, le CNRC investira de 2005 à 2010
près de 25 millions de dollars afin de faire 
progresser l’infrastructure des sciences de 
la vie, de favoriser la croissance de la grappe
et d’appuyer les entreprises en émergence.

Ainsi, le nouveau Laboratoire biomédical 
d’imagerie par résonance magnétique (BMRL)
du Centre de soins de santé IWK d’Halifax
offre aux chercheurs une installation de pointe
qui contribue au respect des engagements
pris par le gouvernement du Canada dans 
sa stratégie en science et en technologie. 
Le BMRL a pour mission de développer 
des technologies d’imagerie non invasives 
qui procureront au secteur canadien de la
biotechnologie, et plus particulièrement aux
provinces de l’Atlantique, un avantage concur-
rentiel dans le secteur des biotechnologies.

Le BMRL facilite les recherches et l’innova-
tion en santé et en mieux-être grâce, notam-
ment, à ses études sur l’épilepsie, la maladie
d’Alzheimer, le cancer, l’arthrite et les mala-
dies cardiovasculaires. Les investissements 
du CNRC dans cette installation permettent
également aux entreprises du secteur des 
sciences de la vie de la région d’Halifax de
mener des activités de R-D et de profiter 

de possibilités de transfert de technologie et
de commercialisation, pour la plupart liées au
développement de nouveaux médicaments.

JETER LES BASES DES SUCCÈS
COMMERCIAUX

Un des rôles clés du CNRC au sein de cette
grappe consiste à offrir une aide ciblée aux
entreprises en démarrage du secteur des 
sciences de la vie qui s’efforcent de commer-
cialiser des produits et services. Le CNRC 
a donc construit à Halifax une installation 
de partenariat industriel capable d’accueillir
un maximum de 12 PME. Plus qu’un simple
lieu de recherche et d’affaires, l’installation de
partenariat industriel offre aux entreprises un
accès simplifié aux résultats de recherches
d’avant-garde et une proximité salutaire 
avec Génome Atlantique, qui a pour mission
de promouvoir les recherches de pointe 
porteuses de débouchés commerciaux 
lucratifs dans le secteur de la génomique.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Gouvernement de la Nouvelle-Écosse
• Agence de promotion économique 

du Canada atlantique
• Génome Atlantique
• Université Dalhousie
• Capital District Health Authority
• IWK Health Centre
• InNOVAcorp
• BioNova
• Greater Halifax Partnership
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HAL IFAX

SCIENCES DE LA VIE

La Nouvelle-Écosse, et plus particulièrement Halifax, est en voie d’acquérir une 
réputation d’excellence en innovation dans le secteur des sciences de la vie. La ville 
est le siège de plus de 50 entreprises qui concentrent leurs activités de R-D dans le 
domaine des sciences de la vie et des technologies connexes, et cette grappe d’entre-
prises profite d’investissements annuels de plus de 110 millions de dollars. Le CNRC a
déjà démontré sa capacité de tisser des liens à l’intérieur de cette grappe en réunissant
les principaux acteurs industriels et en favorisant la collaboration dans le domaine de 
la R-D de pointe.
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LA MULTIPLICATION DES NEURONES

L’engagement du CNRC dans le secteur des
neurosciences de la Nouvelle-Écosse joue un
rôle déterminant dans le recrutement de per-
sonnes hautement qualifiées à Halifax et dans
le développement de la grappe en sciences de
la vie de la Nouvelle-Écosse. Le CNRC met à
contribution ses compétences en recherche et
en commercialisation ainsi que ses systèmes
perfectionnés d’IRM. Au Queen Elizabeth
Health Sciences Centre, le laboratoire de
recherche en neuro-imagerie (NRL) possède

des appareils parmi les plus perfectionnés du
monde permettant de « voir » le cerveau fonc-
tionner. Le NRL attire donc des scientifiques de
fort calibre de partout qui collaborent étroite-
ment avec les chercheurs et cliniciens locaux.
Ces efforts concertés permettent d’accomplir
des progrès majeurs dans le combat contre 
les troubles neurologiques débilitants.

S’appuyant sur l’excellence de la recherche en
IRM et sur l’infrastructure du NRL, le nouveau
Laboratoire biomédical d’imagerie par réso-
nance magnétique du Centre de soins de
santé IWK fait de Halifax l’un des centres les
plus avancés du secteur de l’imagerie par réso-
nance magnétique au Canada. À l’automne
2008, le CNRC consolidera sa position en
procédant à l’inauguration officielle de sa 
nouvelle installation de résonance magnéti-
que biomoléculaire (IRMB). Cette installation
possèdera de l’équipement de résonance
magnétique à haute résolution à la fine 
pointe du progrès et appuiera les projets 
de recherche de grande envergure. L’IRMB
permettra à la grappe en sciences de la vie
d’Halifax de maintenir à l’avant-garde son in-
frastructure de recherche dont les entreprises
en émergence ont besoin pour se démarquer
sur un marché mondial très concurrentiel.

DE NOUVELLES INSTALLATIONS 
POUR L’INNOVATION EN R-D

Le CNRC participe à la création d’un nouvel
Institut de recherches en sciences de la vie
dans la région. Cet institut aidera la grappe
d’Halifax à atteindre son objectif de main-
tenir la Nouvelle-Écosse au rang des grands 
centres mondiaux de recherche dans les 
sciences de la vie et procurera un nouveau
toit au Centre de traitement des lésions
cérébrales de Nouvelle-Écosse. Lorsqu’elle
ouvrira en 2010, cette installation de
recherche de 42 millions de dollars aidera 
les entreprises en démarrage à orienter leurs
recherches vers les domaines de pointe et 
à transformer les fruits de la recherche
en produits commerciaux. Cette 
installation ultramoderne devrait
contribuer à attirer davantage 
de spécialistes médicaux de 
calibre mondial et de cher-
cheurs dans la région d’Halifax
et procurera aux Canadiens 
de la région de l’Atlantique 
un meilleur accès 
aux plus récents 
progrès de la
médecine.

« Avec des installations comme celle-ci [le nouveau Laboratoire biomédical
d’imagerie par résonance magnétique], nous sommes en mesure d’attirer, de
conserver, de perfectionner et de recruter le talent et l’ingéniosité dont notre 
pays et notre région ont besoin. Grâce au partenariat avec le CNRC et le Centre
de soins de santé IWK, de plus en plus de personnes hautement qualifiées sont
intéressées à venir travailler ici, au Canada atlantique et ailleurs au pays,
et choisissent d’y rester. »

HON. PETER MACKAY, MINISTRE DE LA DÉFENSE NATIONALE ET MINISTRE RESPONSABLE DE L’AGENCE DE PROMOTION ÉCONOMIQUE DU CANADA ATLANTIQUE

• La grappe en sciences de la vie de la
Nouvelle-Écosse compte un noyau de
55 entreprises qui investissent annuelle-
ment plus de 110 millions de dollars.

• La valeur annuelle du marché mondial
des technologies liées aux sciences de la
vie est estimée à 1 billion de dollars US.

• Le CNRC réserve 25 millions de dollars
qu’il engagera de 2005 à 2010 dans
des activités de recherche et de soutien
à la grappe.

• La valeur totale des améliorations appor-
tées aux instruments de recherche et
aux nouvelles installations du CNRC 
se chiffre à 15 millions de dollars.

• Le CNRC a engagé près de 8,5 millions
de dollars dans ses programmes de
recherche et dans l’achat de nouvel
équipement pour doter la Nouvelle-
Écosse d’une capacité d’imagerie
biomédicale.

• Plus de 90 professionnels compétents
et des douzaines de chercheurs invités
travaillent au CNRC à Halifax.

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

2000 Table ronde d’Halifax

2002 Annonce par le CNRC de sa participation aux recherches du Centre de 
traitement des lésions cérébrales de la Nouvelle-Écosse et planification de l’achat
d’un appareil d’IRM perfectionné

2002 Début de la construction des locaux nécessaires à l’installation de l’appareil 
d’IRM perfectionné

2003 Mise en service officielle de l’appareil d’IRM de 4.0 Tesla

2004 Inauguration officielle par le CNRC de son installation de partenariat industriel

2006 Début des travaux de construction du nouveau Laboratoire biomédical d’IRM

2007 « Première pelletée de terre virtuelle » pour la construction prévue de l’Institut 
de recherche en sciences de la vie au coût de 42 millions de dollars

2007 Processus de mise en œuvre de la nouvelle installation de résonance magnétique

2008 Inauguration officielle par le CNRC du nouveau Laboratoire biomédical d’IRM

Faits et chiffres
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UNE PLAQUE TOURNANTE 
DE LA RECHERCHE

En 2001, l’établissement d’une carte routière
technologique pour le développement d’une
grappe a permis de concentrer les investisse-
ments dans la recherche en biosciences et 
de répartir les quelque 20 millions de dollars
investis par le CNRC dans l’embauche de
personnel de calibre mondial, l’acquisition
d’équipement de pointe et l’appui de projets
de recherche novateurs. À ces investisse-
ments, se sont ajoutés 8 millions de dollars
de l’Agence de promotion économique du
Canada atlantique (APECA), 3,5 millions de
dollars du gouvernement de l’Île-du-Prince-
Édouard et le prêt par l’Université de l’Île-du-
Prince-Édouard d’un terrain où a été érigé
l’Institut des sciences nutritionnelles et de 
la santé du CNRC (ISNS-CNRC) en 2006.

Cet institut peut accueillir
jusqu’à 130 scientifiques,
employés de soutien 
et autre personnel. Le 
CNRC offre aux entre-
prises technologiques des

locaux d’incubation que celles-ci utilisent pour
développer et commercialiser de nouveaux
produits de santé humaine et animale. Les
chercheurs de l’ISNS-CNRC étudient l’effet 
de produits nutraceutiques et d’ingrédients
bioactifs sur certains problèmes de santé aussi
diversifiés que les troubles neurologiques, les
désordres liés à l’obésité, les infections et les
problèmes immunitaires. Certains projets de
recherche conjoints, susceptibles de générer
de nouvelles retombées économiques à 
l’Île-du-Prince-Édouard et des bienfaits sur 
la santé de la population mondiale, portent 
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CHARLOTTETOWN

SCIENCES NUTRITIONNELLES
ET DE LA SANTÉ

Les activités de recherche et développement en santé constituent une des priorités de 
la stratégie en science et en technologie du gouvernement du Canada et les sciences 
nutritionnelles représentent un volet important de cette priorité, quand on sait que 
la valeur annuelle du marché mondial des produits liés à l’alimentation avoisine les 
226 milliards de dollars US et connaît une croissance rapide. Le CNRC travaille actuelle-
ment avec des partenaires de l’Île-du-Prince-Édouard à l’exploitation de débouchés sur
le marché de la nutrition humaine et animale ainsi que sur celui des produits liés à la
santé. La démarche du CNRC s’appuie sur le potentiel énorme des atouts dont bénéficie
l’Î.-P.-É. dans le secteur des bioressources marines et terrestres, que d’aucuns ont 
déjà baptisé les « sables bitumineux de l’Île-du-Prince-Édouard ».

Les bioressources sont des ressour-
ces biologiques végétales et marines 
renouvelables présentes à l’état naturel
dans l’environnement. Elles servent à
créer des produits pharmaceutiques, 
des produits nutraceutiques ainsi que
des suppléments nutritifs et diététiques
susceptibles d’améliorer la santé 
humaine et animale.

Les composés bioactifs sont des
molécules qui peuvent avoir un effet 
sur l’organisme au niveau cellulaire. 
Ces composés sont essentiels à la 
création de nombreux produits servant 
à améliorer la santé humaine et animale.

Les aliments fonctionnels sont 
similaires en apparence aux aliments 
conventionnels consommés dans le
cadre d’une diète normale. Ils sont 
commercialisés pour leurs avantages
physiologiques en sus de leurs fonc-
tions nutritives de base et parce qu’ils
présentent une possibilité de réduire 
les risques de maladies chroniques.

Les produits nutraceutiques sont 
des produits isolés ou purifiés à partir 
de sources naturelles et vendus sous 
différentes formes.
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sur les maladies cardiovasculaires, la 
maladie d’Alzheimer, le diabète, les troubles
métaboliques et neurologiques, les maladies
du système immunitaire et sur les moyens
d’améliorer l’acceptation par l’organisme de
dispositifs médicaux comme des stimulateurs
cardiaques et des articulations artificielles.

UN PÔLE D’ATTRACTION POUR 
LES PERSONNES DE TALENT

Une partie de la stratégie du CNRC 
consistant à présenter l’Î.-P.-É. comme 
un centre mondial de la R-D en bioscience 
a pour objet d’aider la province à se doter 
d’un avantage du savoir.
• Le CNRC a réussi à attirer des cher-

cheurs de grand talent dans son équipe,
coordonnant par ailleurs la nomination 
de ces chercheurs à des postes de
professeur auxiliaires à l’UPEI.

• Misant sur les liens déjà établis par 
le Programme d’aide à la recherche
industrielle du CNRC, un rapproche-
ment s’opère actuellement entre les
chercheurs et les employeurs de la 
grappe en biosciences.

• Le CNRC crée des emplois spécialisés
pour les techniciens, les étudiants
diplômés, les postdoctorants et les
employés de soutien dans son centre 
de recherche de Charlottetown.

• Le CNRC délègue des chercheurs à des
conférences, accueille des délégations
étrangères et organise des rencontres
avec des associations et des groupes
d’intérêt dans le secteur des biosciences
en plus de faire la promotion de la
province à l’échelle internationale.

• Le CNRC est un membre clé de la 
Prince Edward Island BioAlliance, un
partenariat composé d’entreprises,

d’organismes de recherche et
d’organismes publics qui contribue à 
créer un climat propice à la collaboration
en affaires et en recherche, un élément
essentiel à l’optimisation des retombées
économiques de la science et de 
la technologie.

PROMOUVOIR L’ÎLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD

En 2003, le CNRC a organisé un forum 
de recherche qui visait à présenter l’Île-du-
Prince-Édouard comme un acteur majeur
dans la commercialisation de produits issus
de la recherche en sciences nutritionnelles 
et en santé. Le CNRC a rehaussé le profil 
de l’Île-du-Prince-Édouard dans ce domaine
en étant l’hôte en 2007 d’un symposium 
international sur les solutions axées sur 
les composés bioactifs dans le traitement
des troubles neurologiques. Tenu à Charlotte-
town, ce symposium faisait la promotion du
potentiel de la grappe de l’ Î.-P.-É. et a attiré
des conférenciers d’envergure nationale et 
internationale ainsi que des participants à 
la fine pointe de la recherche en sciences 
nutritionnelles et en santé.

LES PARTENAIRES DE LA GRAPPE DU CNRC

• Agence de promotion économique du
Canada atlantique

• Province de l’Île-du-Prince-Édouard
• Université de l’Île-du-Prince-Édouard
• Agriculture et Agroalimentaire Canada
• Prince Edward Island

BioAlliance
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• Plus de 8 organismes de recherche importants et de 25 entreprises du secteur des 
biosciences sont présents à l’Île-du-Prince-Édouard.

• Le centre de recherche du CNRC à Charlottetown peut accueillir jusqu’à 130 chercheurs
et employés de soutien, et offre des locaux d’incubation aux entreprises du secteur des
biosciences en démarrage.

• Selon les prévisions, le secteur mondial des aliments et des boissons fonctionnels et 
fortifiés devrait croître de 35 % ce qui portera sa valeur annuelle de 96 milliards $ US à 
130 milliards $ US d’ici 2011.

• Les ventes de produits nutraceutiques devraient atteindre mondialement une valeur
supérieure à 60 milliards $ US d’ici 2012.

FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

2001 Début de l’établissement de la carte routière technologique
dans le secteur des biotechnologies

2003 Annonce par les gouvernements fédéral et provincial de l’octroi 
de 31,5 millions de dollars pour la construction d’un centre de recherche 
sur les sciences nutritionnelles et la santé à Charlottetown

2003 Organisation par le CNRC du forum de recherche inaugural à Charlottetown

2005 Admission du CNRC au sein de la nouvelle PEI BioAlliance

2006 Emménagement des chercheurs de l’administration publique, de l’industrie et 
des universités dans la nouvelle installation de recherche du CNRC sur le campus
de l’UPEI 

2006 Début de la collaboration avec trois récipiendaires du Fonds d’innovation de
l’Atlantique de l’APECA, ce qui représente un investissement total d’argent frais 
de 14,2 millions de dollars

2007 Prise d’engagements fermes par les entreprises en biosciences pour la location 
de 76 % des locaux de l’installation de partenariat industriel du CNRC à l’Î.-P.-É.

2007 Tenue de deux conférences internationales sur les biosciences à l’Î.-P.-É. : 
« Découverte de substances biologiques neuroprotectrices » organisée par le
CNRC et « InnoVet — International Veterinary Business Conference » organisées 
par la PEI BioAlliance

2008 Octroi à cinq entreprises de subventions de 10,9 millions de dollars pour la 
réalisation de projets novateurs en biosciences, ce qui représente 76 % de la part
de l’Î.-P.-É. de la cinquième vague de subventions du Fonds

2008 Organisation par l’Î.-P.-É. de la conférence internationale sur la biodiversité et 
les produits naturels

Faits et chiffres
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UNIFIER LES PRINCIPAUX ACTEURS 
DES TECHNOLOGIES OCÉANIQUES

La grappe tech-
nologique a crû en
moyenne de 15 % par
année au cours des
cinq dernières années.
La collaboration fa-
vorisée par le CNRC

entre les entreprises locales, tous les ordres
de gouvernement, les conseils communau-
taires et les groupes industriels ainsi qu’avec
l’Université Memorial de Terre-Neuve explique
en bonne partie cette croissance. Depuis la
convocation d’une table ronde par le CNRC
en 2001, la collaboration entre entreprises,

établissements d’enseignement et organismes
publics s’est étendue et a permis de réper-
torier des possibilités d’avantages concur-
rentiels et d’accroissement des retombées
économiques des activités de la grappe en
technologies océaniques :
• L’influent organisme de développement de

la grappe en technologies océaniques issu
du secteur privé, OceansAdvance, a entre-
pris un exercice de prévision stratégique
afin d’esquisser une stratégie pour assurer
la croissance des technologies
océaniques sur 10 ans.

• La grappe a établi des contacts avec 
plusieurs organisations similaires aux États-
Unis et en Europe afin de développer des

capacités conjointes dans le secteur en
plein essor de l’observation océanique.

• L’installation de partenariat industriel du
CNRC (le Centre des entreprises de tech-
nologies océaniques situé dans les locaux
de l’Institut des technologies océaniques
du CNRC à St. John’s) est devenue l’un
des incubateurs d’entreprises les plus
efficaces de la province. Cette installation,
qui transfère les fruits de la recherche du
CNRC vers des entreprises technologiques
afin qu’elles les commercialisent, compte
actuellement huit locataires.

• Le gouvernement de Terre-Neuve-et-
Labrador a désigné le secteur des tech-
nologies océaniques comme un nouveau
secteur économique important pour la
province. Selon certaines prévisions, le
secteur des technologies océaniques
dépassera d’ici 10 ans le secteur des
pêcheries comme le plus important
secteur d’activité économique hors 
pétrole de la province.

• Le projet de démonstration de tech-
nologies de SmartBay, financé dans le
cadre du Plan d’action pour les océans 
du Canada, a mis en valeur un système
d’observation des océans permettant de
surveiller le trafic maritime et de procéder
à des prévisions météorologiques locales. 
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ST.  JOHN’S  

TECHNOLOGIES
OCÉANIQUES

Les océans couvrent les trois quarts de la surface de la planète. Ce secteur d’activités
qui est en plein essor, cherche à répondre aux besoins d’industries aussi diversifiées 
que l’exploitation des sources d’énergie marines, les pêches, le transport maritime et 
les sciences océaniques et sa valeur annuelle est actuellement estimée à 1,75 billion 
de dollars. Le CNRC joue de nombreux rôles afin d’aider la grappe en technologies
océaniques de St. John’s à quadrupler sa taille au cours des 10 prochaines années et 
il est devenu un partenaire incontournable du réseau de soutien industriel à St. John’s.
Ses compétences et ses installations donnent aux quelque 50 petites et moyennes 
entreprises de la grappe la possibilité de créer des prototypes et d’intégrer de nouvelles
technologies destinées aux marchés mondiaux, une contribution essentielle à l’atteinte
des objectifs du gouvernement du Canada en science et en technologie.
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COMMERCIALISER LES RÉSULTATS 
DE LA RECHERCHE

L’un des objectifs au centre de la stratégie 
en science et en technologie du gouverne-
ment du Canada consiste à stimuler la 
commercialisation des résultats des activités
canadiennes de R-D, ce qui constitue depuis
longtemps un objectif du CNRC. En 2007-
2008, le CNRC était lié par des contrats
d’une valeur globale de 8,4 millions de dollars
à des acteurs de la grappe. Les activités de
recherche du CNRC se traduisent déjà en
débouchés commerciaux grâce à la création
d’entreprises dérivées qui commercialisent
les innovations dans le domaine de la sécu-
rité en mer, de l’évaluation du rendement 
et des simulations marines.

UNE GRAPPE DE PREMIER PLAN 
À L’ÉCHELLE MONDIALE

Même si les entreprises à forte intensité de
savoir du secteur des technologies océani-
ques sont réparties un peu partout dans la
province, les quelque 50 entreprises de ce
secteur installées à St. John’s font de cette 

ville un important centre canadien des 
technologies océaniques. Les investisse-
ments constants du CNRC dans la collec-
tivité aident à s’assurer que les travaux 
impressionnants effectués à ce jour seront
bien à la base des progrès substantiels 
des activités de R-D à venir et contribue-
ront à la commercialisation des fruits de la
recherche financée par des fonds fédéraux.
Les travaux du CNRC dans les techno-
logies océaniques contribuent à positionner
St. John’s comme un centre d’excellence 
en technologies océaniques.

CARTE DU SECTEUR DES 
TECHNOLOGIES OCÉANIQUES

En 2006-2007, le CNRC, le gouverne-
ment de Terre-Neuve-et-Labrador et 
OceansAdvance ont procédé à la création
d’une représentation graphique (une carte)
du secteur des technologies océaniques. 
Ce concept de carte découlait directement
d’une initiative lancée conjointement par
Israël et Terre-Neuve-et-Labrador en 
juin 2006.

Cette carte est un outil de planification et 
de commercialisation qui démontre bien la
croissance et la diversité exceptionnelles du
secteur des technologies océaniques à Terre-
Neuve-et-Labrador. Elle illustre la composi-
tion, la portée et la profondeur, les atouts et
les possibilités de croissance du secteur des
technologies océaniques dans la province. La
carte a joué un rôle important dans la cristalli-
sation de la grappe et dans l’établissement
des atouts qui devraient guider l’exercice
prévisionnel que mènera OceansAdvance.
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FAITS MARQUANTS 
de l’évolution de la grappe

2001 Tenue à St. John’s d’une table ronde qui attire 85 participants de l’industrie, 
des universités et du secteur public

2002 Création, à l’instigation du CNRC, de OceansAdvance, une coentreprise 
publique-privée ayant pour mission de faire de St. John’s un centre international
reconnu dans le domaine des technologies océaniques

2002 Création par le CNRC du Ocean Partners Investment Fund doté d’une enveloppe
de 60 millions de dollars

2005 Émancipation des deux premières entreprises à être passées par le Centre des
entreprises de technologies océaniques du CNRC

2006 Signature par OceansAdvance d’un protocole d’entente avec le Marine and
Oceanographic Technology Network, une association américaine de développe-
ment commercial

2007 Publication de la première carte du savoir technologique de la grappe en 
technologies océaniques par OceansAdvance, le CNRC et le gouvernement 
de Terre-Neuve-et-Labrador

07/08 Lancement par OceansAdvance d’un exercice de prévision stratégique

• Les activités économiques tributaires
des ressources marines représentent
25 % du PIB de Terre-Neuve-et-
Labrador. La partie de ce pourcentage
liée aux technologies océaniques croît
au rythme de 15 % par année.

• Les industries océaniques injectent 
20 milliards de dollars dans l’économie
canadienne tous les ans et représentent
350 000 emplois.

• St. John’s est le siège d’environ 
50 entreprises du secteur des 
technologies océaniques.

• La valeur du marché mondial des 
technologies océaniques s’établit 
à 1,75 billion de dollars et croît au 
rythme de 2,5 % par année.

• 90 % des échanges commerciaux 
mondiaux se font par voie maritime.

• En vertu de la Convention des Nations
Unies sur le droit de la mer, le Canada
devrait obtenir juridiction sur un territoire
sous-marin dont la superficie équivaut 
à peu près à celle des trois provinces
des Prairies et qui possède un potentiel
économique appréciable.

« La grappe en technologies océaniques de St. John's a accompli des
progrès importants afin de mieux orchestrer les efforts de l’industrie, 
des universités et des gouvernements. En 2008, avec l’aide du secteur
public et grâce aux activités de mise en œuvre de OceansAdvance, nous
entendons entreprendre la mise en œuvre d’une stratégie de croissance
globale afin de permettre à notre secteur d’activité de relever le défi de
se maintenir à la fine pointe sur un marché international dynamique 
et hautement concurrentiel. »
JOE RYAN, CONSEILLER STRATÉGIQUE, R-D, RUTTER TECHNOLOGIES ET MEMBRE DU CONSEIL D’ADMINISTRATION DE OCEANSADVANCE

Faits et chiffres
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Grâce au PARI-CNRC, les PME cana-
diennes ont accès aux technologies, les 
perfectionnent, les exploitent et les mettent
en application afin de créer de nouveaux 
produits, services ou procédés industriels.
Les 230 professionnels du PARI-CNRC 
offrent à ces entreprises un réseau 
national, unique en son genre, d’experts
ultra-spécialisés en techniques et en affaires,
dans une centaine d’agglomérations 
du Canada.

Ajouté à l’aide financière partagée qu’on 
dispense aux entreprises et aux organismes
novateurs, le réseau de conseillers techni -
ques et commerciaux du PARI-CNRC con-
solide le système canadien de l’innovation

tout en favorisant l’essor des grappes 
technologiques du CNRC au pays.

FAIRE LE PONT ENTRE LA DÉCOUVERTE 
ET LA COMMERCIALISATION

Tout comme il n’y a pas deux grappes 
identiques, le rôle du PARI-CNRC au 
sein de chacune diffère avec les PME qui 
recourent à ses services. Les leaders du
monde des affaires, à l’instar des experts 
de l’innovation du Canada et d’ailleurs, ont 
le PARI-CNRC en haute estime. En effet, ce
dernier a largement fait ses preuves en con-
vaincant les organismes gouvernementaux 
et l’industrie d’unir leurs forces pour faciliter
la coopération et concrétiser les idées en 
vue d’une exploitation commerciale.

RÔLE DU PARI-CNRC DANS LA CRÉATION
DES GRAPPES TECHNOLOGIQUES

• Identifier les débouchés intéressants
• Faciliter de manière dynamique une

expansion de l’infrastructure de la grappe
• Accélérer le transfert des connaissances

et de la technologie aux groupes
d’entreprises

• Forger des liens régionaux, nationaux 
et internationaux avec les chaînes 
approvisionnant les grappes

• Rapprocher les entreprises des grappes
afin de garantir la pertinence des
recherches

• Fournir des informations sur le marché 
et l’industrie

• Collaborer avec d’autres organismes
gouvernementaux et non gouvernemen-
taux, avec des programmes et avec des
associations pour assurer que l’industrie
parviendra à commercialiser la technologie

• Consolider les circuits régionaux d’inno-
vation afin de rehausser la productivité 
et la compétitivité au Canada

26 LES GRAPPES TECHNOLOGIQUES DU CNRC 2008

PARI -CNRC  

Chaînon essentiel dans la 
stratégie des sciences et de la technologie

du gouvernement du Canada

Mieux commercialiser les innovations scientifiques et techniques est l’une des pierres
angulaires de la stratégie échafaudée par le gouvernement fédéral pour les sciences 
et la technologie. Cette stratégie reconnaît l’importance du Programme d’aide à la
recherche industrielle du CNRC (PARI-CNRC), y voyant un instrument indispensable 
pour aider les petites et moyennes entreprises (PME) à élaborer les nouvelles 
technologies d’où émaneront les produits et les procédés ensuite mis en marché.
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QUELQUES EXEMPLES : 
COMMENT LE PARI-CNRC A PERMIS
L’EXPLOITATION DE LA TECHNOLOGIE

Saskatoon
Le PARI-CNRC a joué un rôle prépondérant
dans la création du Centre de commercialisa-
tion BioAccess en 2006. Les programmes du
Centre pour les entreprises qui démarrent et
les PME, ses projets de coopération et ses
liens avec le CNRC concourent à dispenser
les services suivants : aide pour les veilles
concurrentielles; conseils et services sur 
la réglementation; préparation en vue de la
recherche d’investisseurs; accès aux experts
scientifiques et technologiques du CNRC;
conseils sur la mise en marché.

Le Centre BioAccess a élargi son réseau 
en s’associant à des membres du gouverne-
ment et de l’industrie des aliments fonction-
nels et des produits de santé naturels dans 
le cadre de sa mission pour aider le secteur 
à poursuivre sa croissance (Helping 
Business GrowMC). 

Région du Saguenay
Le PARI-CNRC a mis plusieurs de ses 
clients de Saguenay en contact avec des 
experts du Centre des technologies de 
l’aluminium du CNRC dans des domaines 
tel celui des pièces en aluminium pour les 
bicyclettes de haut calibre, marché crucial
pour les entreprises de cette grappe. Le 
programme est étroitement lié au réseau
Trans-Al québécois, qui regroupe plus 
de 120 petites et moyennes entreprises 
avant-gardistes.

Nouveau-Brunswick
Une dizaine de projets en affaires 
électroniques — allant des outils de gestion
électroniques pour les services d’alimentation
aux logiciels protégeant les systèmes élec-
troniques de télégestion des opérations des
commerces et des cliniques médicales —
bénéficient de l’aide du PARI-CNRC un 
peu partout au Nouveau-Brunswick. Pour
s’assurer que les entreprises attireront 

des clients du pays entier, le PARI-CNRC 
propose sa collaboration dans la préparation 
des réponses aux appels d’offres nationaux —
les propositions collectives ayant souvent plus
de chances de réussite que celles émanant
d’une entreprise seule.

Charlottetown
Le PARI-CNRC s’est associé à la Bio-
Alliance de l’Î.-P.-É. pour mettre sur pied un 
« incubateur virtuel ». Ce programme procure
des services de consultation en affaires sur
mesure aux entreprises locales se spécialisant
dans les bioressources. Les jeunes entre-
prises ont ainsi accès à une aide cruciale pour
le développement d’un modèle commercial,
les processus réglementaires, la planification
en vue d’un retrait stratégique et l’exécution
du plan d’entreprise. Les petites entreprises
peuvent être jumelées à des partenaires 
industriels confirmés ou avec des installations
de recherche du CNRC et des universités.

Regina
Le PARI-CNRC finance de nombreux projets
avec des entreprises de la Saskatchewan
des secteurs du bâtiment et de l’environ-
nement qui cherchent à innover dans le 
domaine des infrastructures durables. 
Voici quelques-unes de ces innovations :
• équipement pour l’assainissement des

sols contaminés,
• évaluation du coût de l’énergie 

nécessaire à la production de divers
matériaux de construction,

• production de biogaz et d’engrais 
à partir de déchets organiques,

• analyse de l’eau pour la gestion 
des résidus miniers,

• dépistage des bactéries dans l’eau.

Vancouver
Le PARI-CNRC a noué d’étroites relations
avec la plupart des entreprises de Colombie-
Britannique spécialisées dans les piles à 
combustible, les aidant dans leurs travaux 
initiaux de R-D et les essais précédant la 
commercialisation des dérivés des piles 
à combustible. Entre 2003 et 2005, une
trentaine de projets ont ainsi été financés,
pour une somme globale de 1,5 million de 
dollars répartie entre 13 entreprises de 
la province.

Winnipeg
Le PARI-CNRC a versé 2,3 millions de 
dollars à des PME et au réseau de com-
mercialisation du Manitoba durant l’année 
financière 2006-2007. Quarante-six pour cent
de cette somme sont directement allés à 
des entreprises biomédicales et au soutien 
à la commercialisation des produits 
biomédicaux.
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« Le PARI-CNRC s’est montré d’une utilité inestimable 
pour plusieurs jeunes entreprises de photonique — les aidant 
à entreprendre la R-D, à mettre au point leurs produits et à
acquérir l’expertise voulue en affaires. Les membres du secteur 
de la photonique d’Ottawa et d’ailleurs n’ont assurément que 
du bien à dire du programme. »
MIKE SCOTT, PRÉSIDENT, GRAPPE EN PHOTONIQUE D’OTTAWA

« L’astuce, pour n’importe quelle entreprise, est de confier ses
besoins au PARI-CNRC. Les employés du CNRC possèdent
l’expérience et les relations qui permettront vraiment à
l’entreprise d’aller de l’avant. »
MARK PICARD, DIRECTEUR GÉNÉRAL, INFRAREADY PRODUCTS LTD.

• Réseau unique de professionnels
comprenant 230 conseillers en
technologie, en affaires et en
innovation disséminés dans une
centaine de communautés du Canada

• Aide prodiguée à plus de 9 000 clients
chaque année

• Soutien financier partagé à une
centaine d’organismes dispensant 
des services technologiques et
commerciaux

• Appui aux entreprises dans le cadre 
de missions technologiques interna-
tionales partout en Amérique du Nord,
en Asie et en Europe

Faits et chiffres
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IC IST-CNRC  

Exploiter l’avantage 
du savoir canadien
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LES CHERCHEURS CANADIENS 
DOIVENT ABSOLUMENT AVOIR ACCÈS 
À DE L’INFORMATION SCIENTIFIQUE
ATTESTÉE EN TEMPS OPPORTUN

Comme le souligne la stratégie du gouverne-
ment canadien en science et en technologie,
pour continuer de prospérer dans l’avenir, le
Canada se doit de consolider son avantage
du savoir. Les Canadiens doivent enrichir 
leur bagage de connaissances, mais aussi
exploiter plus rapidement les connaissances
développées ailleurs dans le monde. Le
CNRC joue un rôle capital à ce titre en leur
permettant de trouver et d’exploiter plus 
aisément l’information dont ils ont besoin 
à une époque où cette dernière abonde 
plus que jamais.

L’Institut canadien de l’information scientifique
et technique du CNRC (ICIST-CNRC) — la 
bibliothèque nationale en sciences — est 
l’une des principales sources d’information
en sciences, en technologie, en génie et en
médecine dans le monde. Les Presses scien-
tifiques du CNRC publient 16 périodiques
scientifiques internationaux, 15 périodiques
indépendants ainsi que des ouvrages et des
actes de colloque.

Véritable passerelle vers les publications 
scientifiques du monde entier, l’ICIST-CNRC
procure de la documentation à l’industrie,
aux universités, au gouvernement et à la
population, communiquant rapidement le
savoir neuf aux utilisateurs par le truchement
de sa vaste collection ou de celles d’autres
bibliothèques de la planète.

Les centres d’information du CNRC, 
répartis un peu partout au pays, procurent
aux innovateurs canadiens des études de
marché, des veilles technologiques concur-
rentielles et les autres renseignements sans
lesquels ils ne pourraient exploiter com-
mercialement les découvertes réalisées 
au laboratoire.

AIDER LES INNOVATEURS CANADIENS 
À TROUVER DES APPLICATIONS
COMMERCIALES À LEURS RÉALISATIONS

Le programme d’Intelligence technique 
concurrentielle (ITC) de l’ICIST-CNRC ajoute
aux efforts déployés par les grappes du
CNRC pour innover et commercialiser leurs
innovations au Canada. L’ITC permet aux
chercheurs, aux agents de développement
commercial et aux cadres supérieurs de
prendre des décisions éclairées sur les 
investissements en R-D susceptibles 
de renforcer l’économie canadienne.

Les spécialistes en information et les 
analystes commerciaux de l’ICIST-CNRC 
procurent aussi des services d’ITC aux 
entreprises qui profitent déjà de l’aide et 
de l’encadrement du Programme d’aide 
à la recherche industrielle du CNRC. En 

remettant aux décideurs des petites 
entreprises technologiques les meilleures
analyses qui soient des tendances tech-
nologiques, l’ICIST-CNRC permet à ces 
entreprises de maximiser leurs résultats et 
le rendement de leurs projets de recherche 
et de développement.

L’ICIST-CNRC propose des analyses
stratégiques de l’information technique (ASIT)
aux laboratoires publics de R-D du Canada.
Ces analyses permettent d’exploiter l’infor-
mation technique et commerciale particulière
extraite des brevets ainsi que des bases de
données spécialisées dans les affaires et la
S-T. De cette façon, les décideurs sont en
mesure de confirmer la valeur potentielle 
de leurs projets et d’échafauder des 
stratégies qui transformeront le savoir 
en technologies lucratives.
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« Nous avons eu l’occasion de traiter avec d’autres bibliothèques
techniques et commerciales au fil des ans. L’équipe de l’ICIST-
CNRC nous a procuré des données plus pertinentes et en temps
plus opportun que les autres fournisseurs. On le doit en partie 
à sa volonté et à sa capacité de rencontrer le client à diverses 
reprises, mais surtout au dialogue qu’elle entretient avec lui et 
à sa compréhension des objectifs d’une veille concurrentielle. »
MAVIS MCRAE, PRAIRIE CENTRE FOR BUSINESS INTELLIGENCE

• Veilles technologiques concurrentielles
• Recherche et analyse d’informations
• Analyse des brevets
• Renseignements sur les percées

techniques
• Données pointues sur l’industrie et 

les marchés
• Envoi rapide d’articles intégraux et

actuels extraits des sources en direct
• Renvoi à des spécialistes de l’industrie

ou à des organismes

Coup d’œil sur les 
services de l’ICIST-CNRC

8158_NRC_ClusterReport_fv5:ClusterReport  4/3/08  11:45 AM  Page 29



COORDONNÉES

Vancouver
Institut d’innovation en piles à 
combustible du CNRC (IIPC-CNRC)

4250, Wesbrook Mall
Vancouver (C.-B.) V6T 1W5
Tél. : 604-221-3000
Courriel : info.ifci-iipac@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://ifci-iipc.nrc-cnrc.gc.ca

Edmonton
Institut national de nanotechnologie 
du CNRC (INN)

11421, Saskatchewan Drive
Edmonton (Alb.) T6G 2M9
Tél. : 780-641-1600
Courriel : nintinfo@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://innt-nint.cnrc-nrc.gc.ca

Saskatoon
Institut de biotechnologie des 
plantes du CNRC (IBP-CNRC)

110, Gymnasium Place
Saskatoon (Sask.) S7N 0W9
Tél. : 306-975-5248
Courriel : PBI-Info@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://ibp-pbi.cnrc-nrc.gc.ca

Regina
Centre de recherche sur les infrastructures
durables du CNRC (CRID-CNRC)

Suite 301, 6, Research Drive
Regina (Sask.) S4S 7J7
Tél. : 306-780-3208
Courriel : csir-crid@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://irc.cnrc-nrc.gc.ca/crid

Institut de recherche en construction 
du CNRC (IRC-CNRC)

1200, chemin Montréal
Ottawa (Ont.) K1A 0R6
Tél. : 613-993-2607
Courriel : Irc.Client-Services@

nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://irc.cnrc-nrc.gc.ca

Winnipeg
Institut du biodiagnostic 
du CNRC (IBD-CNRC)

435, Ellice Avenue
Winnipeg (Man.) R3B 1Y6
Tél. : 204-983-7692
Courriel : ibd.research@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://ibd.cnrc-nrc.gc.ca

Centre pour la commercialisation de 
la technologie biomédicale du CNRC 
(CCTB-CNRC)

445, Ellice Avenue
Winnipeg (Man.) R3B 3P5

Ottawa
Institut des sciences des microstructures 
du CNRC (ISM-CNRC)

1200, chemin Montréal
Ottawa (Ont.) K1A 0R6
Site Web : http://ism-ims.cnrc-nrc.gc.ca

Centre canadien de fabrication de dispositifs
photoniques du CNRC (CCFDP-CNRC)

1200, chemin Montréal
Édifice M-50
Ottawa (Ont.) K1A 0R6
Tél. : 613-991-1143
Courriel : info@cpfc.ca

Région du Saguenay
Centre des technologies de l’aluminium 
du CNRC (CTA-CNRC)

501, boul. Université E.
Saguenay (Chicoutimi) (Qc) G7H 8C3
Tél. : 418-545-5544
Courriel : jean-pierre.martin@

cnrc-nrc.gc.ca
Site Web : http://imi.cnrc-nrc.gc.ca/CTA

Fredericton et Moncton
Institut de technologie de l’information 
du CNRC (ITI-CNRC)

46, Dineen Drive
Fredericton (N.-B.) E3B 9W4
Tél. : 506-444-0393
Courriel : lorna.brown@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://iti-iit.cnrc-nrc.gc.ca

Halifax
Institut des biosciences marines 
du CNRC (IBM-CNRC)

1411, Oxford Street
Halifax (N.-É.) B3H 3Z1
Tél. : 902-426-8332
Courriel : Communications.IMB@

nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://imb-ibm.nrc-cnrc.gc.ca

Charlottetown
Institut des sciences nutritionnelles 
et de la santé du CNRC (ISNS-CNRC)

550, University Avenue
Charlottetown (Î.-P.-É.) C1A 4P3
Tél. : 902-566-7000
Courriel : inh@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://isns-inh.cnrc-nrc.gc.ca

St. John’s
Institut des technologies océaniques 
du CNRC (ITO-CNRC)

C.P. 12093
St. John’s (T.-N.-L.) A1B 3T5
Tél. : 709-772-4939
Courriel : derek.yetman@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://iot-ito.nrc-cnrc.gc.ca
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Conseil national de recherches Canada

1200, chemin Montréal
Ottawa (Ont.) K1A 0R6
Tél. : 613-993-9101
Site Web : http://www.cnrc-nrc.gc.ca

Programme d’aide à la recherche 
industrielle du CNRC (PARI-CNRC)

Tél. : 1-877-994-4727
Courriel : publicinquiries.irap-pari@

nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://pari-irap.cnrc-nrc.gc.ca

Institut canadien de l’information scientifique
et technique du CNRC (ICIST-CNRC)

Tél. : 1-800-668-1222
Courriel : info.cisti@nrc-cnrc.gc.ca
Site Web : http://icist-cisti.cnrc-nrc.gc.ca
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